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La dissolution du Reichstag, que le
président Hindenburg avait refusée ~I

M. de Schleicher, a été accordée au nou-
veau chancelier Hitler, ce qui montre bien
qu'il y avait, parti pris contre sou prédé-·
cesseur, tombé en disgrâce par l'effet d'une
cabale effrénée.

Un communiqué officiel fait endosser au
Centre catholique la responsabili té de la
dissolution. Voici comment :
'Les dépêches d'hier annonçaient que le

gouvernement allait solliciter du Reichstag
des pleins pouvoirs pour, la réalisation de
sen programme, En accordant ce blanc seing
au gouvernement, le Reichstag devait se
mettre en vacances et renoncer ainsi à son
droit- 'de contrôle. Autrement dit, pour
sauver les apparences constitutionnelles, on
voulait établir la dictature avec le consen-
tement du Reichstag.
L'acquiescement du Centre catholique ù ce

projet était .nècessa irc pour qu'il Iùt ratifié
par la majorité du parlement. Le Centre
catholique, qui avait. eu vent de ces inten
tions, a posé 'à ce sujet au gouvernement
une série de questions, disant qu'il ne
roun:gi1_p!:01~le!~re de soutenir le cabinet
~Wäl~~"~j?~ ;. ft~~ttiii: là-de~sus. C'è'm'i'l .fai~:e
enlendrc qu'il lUI refuserait son appui s'il
songeai t ù exiger que le parlement se
clésistâtde son contrôle.

Hitler, l'a hien compris ainsi. Prenant
acte des. dispositions négatives du Centre
catholique; il a répondu' par le décret de
dissolution, « vu l'impossibilité de cons-
tituer une majorité capable de travailler ~.
, Cette 'às~èrtion' ne brille pas par la fran-
chise. Ce que le gouvernement voulait, ce
n'est pas un Reichstag disposé à travailler,
mais au contraire un Hcichstag qui COll-

sentît à. ne plus agir ni parler. Le gou-
vernement eût trouvé une majorité, s'il
n'avait 'posé 'une condition qui la rendait
impossible. 'Le Centre catholique ne lui elit
pas refusé "son concours, s'il s'était agi
d'une collaboraûon ; mais on lui demandait
de' ratifier I'abdication du parlement.

Le Reichstag est donc dissous. Les élee-
(iònsaii~'oIll lieu ~le, 5 mars. Les hitlériens
el les nationalistes occupant maintenant le
pouvoir- ct 'ayant 'en mains tous les moyens
d'influence, il ya des chances pour que
le nouveau Heichstag' présente une majorité
ministériéHe., è'est l'affaire d'un déplace-
me,nt d'une viùgtaine dc voix.
"I:IiPer ~' prononcé hier soir au radio un
discours dans lequel il s'est présenk, une
fOIS de,: plus, 'collulle le sauvellt' de l'Alle-
magne.' Mais il a été extrêmement circons-
pect dans ses_propos sur la poLitique étràll-
gère. Il' ii'a pai'lé ni 'de ßéchirer les traités
de guerre ni de reconquérir les anciennes
frontiè~'es,

'"',' ,...,.
Le cabinet· Hitler-von 'Papen-Hugen-

berg l'èpgse sur des bases . bien fragiles,
si l'on en juge par les révélations qui
sont faj{es;' suì~ les circonstances de ~a
formation. ' ..

Dimanche soir, p,araÎ.l7il, les négociations
~I\tre ,M. VOJ1 Papen ,et lIiUeï étaient sur
le point de se rompre. Déjà Hitler avai,~
~dressé à M. von Papen une .Jettre qUI
équi.v'l;l;l~it à,un,~ déc.laration de rupture.
A -ce ':niöme)lt," les intéressés curent vent
qu'il 'se 'préparait un coup pour ':~l11pêcher
hi réussite de; leurs plans, Cetle menace
les j·éè'oricilià. Dalis. une entrevue Iloclurne
etici le président Hindenburg, où M.. voù
Papen, ~'" t!llgen}?erg ct Hitler se trouvè-
rent face à faée, l'accord se fit enfin,

Le péril sòus la nlCnace duquel les lrois
hommes f\türent pat' s'entendre aurait été
l)ï plus :ili rrì6iri's que celui d'un côup de
force; nlilHäire oui'di par le général de
S'cilleich~r (~Iitler aurait eu vent du com-
I)Jot, à '11 'h-eures du soir, dimanche.
, Cc soùt les journaux anglais qui racon-
tent cela. '

D'après 1.;: Lokal-Anzcigcr de Berlin, le

Journal 'polîtìque, religieux, social
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.:"-,Di~solutian du Reichstagi --
.Comme,nt se fit le cabinet Hitle-r.

Le sort du cabinet Daladier.
l.a réponse du Japon à Genève.

complot militaire a été une imagination de
quelques tireurs de ficelles qui ont voulu,
par là, presser les événements et faire
cesser les hésitations de Hitler', von Papen
et Hugcnberg. M. de Schleicher n'a pas
bougé le petit doigt pour faire marcher
la Reichswehr. Mais des personnages peu
scrupuleux n'ont pas hésité à lui prêter
ce projet pour faire pression sur ceux.
dont on attendait la décision.

M. de Schleicher déclare qu'il a simple-
ment averti le président Hindenburg qu'il
serait dangereux de rendre le pouvoir ù

M. yon Papen.

R()/lle, 1''1' {éuritr,
La célébra lion dn' dix.ième .inniversaire de

la milke fasciste a eu lieu dans toutes les
principales villes. ..\ Rome, la milice a défilé
devant: l\!. l\hlssoJi.ni, qui a cnsuite assisté au
grand rapp'ort des officiers. _-\Naples, Ic Mfih;
s'est déroulé devanl le prince-héritier.

..regne de HitlerLe romanesque au cinéma Le
IA~S"bruits de coup de Iurce militaire,

Herlin, }1'1' f,;uricr,'
, Au sujet des rumeurs concerna ni 'des projets
de coup d'Etat formés au sein de ln Hcichs-
wchr, pendant les' négociations 'polir la. [01'-

mul ion du cabinet (voir Nouuclles dii jour),
le g{'néral de Schleichcr, ancien chancelier. a
déclar« il un représentant de la 1Jerli Iler
Zcit uru] que, au cours ,de sa dernière entrevue
avec le président élu Reich. il avait l'ail ù cc
dernier Illl exposé oricnlé dans lin toul autre
sens, 'I'outcf'ois, le gl'Ill!ral de Schlcichcr :I

considéré couuue son devoir d'exposer au chef
de l'Etat le danger de la l'l'ni rée Cil scène, :1lI

premier plan, de l'ex-chancelier vou Papen.

Deux mots que 'la publicité tapageuse colle
ensemble sur les affiches et qui, sur I'écrun,
se contredisent le -plus' souvent.

La consommafion d'amoureux Pt d'amou-
rouses qu'a faito le film pst invraisemblable .
Har issimes sont les spectacles de l'écran ,)Ù

n'intervienne pas il temps ct il contretemps cc
petit dieu auquel les Grecs avaient donué uu
corps d'enfant, des a iles d'ange e'I le carquois
et les flèches du chasseur. Disons Cil passant
qu'il y aurail peut-être lieu de remplacer ces
engins antiques par un revolver automatique.

L'amour au cinéma esi presque toujours
asse~ conventionnel. Les effels d'un regard,
d'un sourire de femme sont 'foudroyants, Le
'cœur des hommes est d'une inflammubilité
incroyable, Les aveux sont mis en chanson,
Le bonheur est mis Cil musique, El, parmi les
décors brillamment illuminés, nul souci, nulle
conscience même ne viennent donner il ces
aventures de poupées un aspect (luelque pell
humain,

S'il n'y avait lù que plaisanterie innocente,
le mal ne serait pas bien grand. Mais, quoi
qu'on dise, toul film propage des idées, et les
idées qUII propage 3.U sujet de l'amour Ile
peuvent que conduire finalcment à la faillite
morale la plus complète,

Le film enseigne trop souvent ct sans C'JI

avoir rail' _. ce qui est plus dangereux
encore - que l'amour est un caprice duu
jour, une émoi ion superficielle, un plaisir qui
se range au degré de la gastronomie, d'autant
plus agréable qu'il est plus piquant ct d'nu-
htllt plus piquant qu'il se tient plus .\ l'écart
de la morale, La saveur adultérine t'si par-
ticulièrement goûtée. Les mets faisandés n'ont-
ils pas eux aussi leurs amateurs nombreux,
malgré les conseils des médecins '!

Rares, très rares, soni les films où l'amour
est considéré comme .un semiuient vital,. pr »
fond, qui étreint toute la vie, un sentiment
fondamental, cause et raison d'être de tous
les hommes,

La plupart
lent vers la
gaieté.

La guieté n'est qu'une apparence rieuse; elle
n'est très souvent qu'un masque, Elle n'est
pas' toujours sympathique_ Elle offense parfois'
de ,SPS éclats ceux dont le cœur baigne dans
la tristesse. C'est une expression fragilc qui
n'a dans l'homme que des ramificalions

Un nouveau minlstre
Berlin, 1"1' [éoricr.

Sur proposition du chancelier, k- président
du Heich a confirmé dans ses Fonctions de
ministre de la justice :iL Gurtner, t itriluire de
ce portefeuille dans le cabinet de Schlcicher.

La Belehswehr
Berlin, jCl' [éuricr.

En prcnuul possession clc ses Ionctions, le
général de Blomhcrg, le nouveau ministre de
la Iìeìchswehr, a publié une déclarai ion n Ifir-
mani qu'il assume sa lâche avec la ferme
volonté, ccmme le fit SDII prl'décessellr, de
maintenir l'année au-dessus des parfis, en lanl
que force impartiale de l'Etat, cl d'en faire,
dans un avenir prochain, le vrai bastion de
la sécurité de la pairie tout entière.

•• •
A Paris, il part les radicaux-socialistes E'l

les républicains-socialistes, qui sont natu-
rellement ministériels, les groupes politi-
ques réservent leur attitude Ù. l'égard du

. gouvernement Daladier,
La lecture de la déclaration ministérielle

el les réponses que le premier-ministre
fera aux interpellations détermineront les
votes demain, vendredi.

C'est la décision desisocialistcs qui im-
porte, seule, Que les amis de M «, Léon Blum
: votent l'ordre dl\-,iMlu:_~{df,JßÇ>nfiallce, c'est
l'existence du cabinet assurée pour une
durée plus ou moins longue; qu'ils refusent
celte confiance, c'est 1:1 chute immédiate.
Or, le groupe socialiste a décidé de ne

faire connaître sa décision qu'au dernier
moment.

Une chose semble désormais certaine :
c'est que les socialistesn'assumêront pas,
les responsabilités du pouvoir au cours de
la présente législature. ., '

La participation liquidée, il reste la
question de la majorité. Il en sera, pour le
cabinet Daladier, comme il en a été pour
les cabinets Herriot et Paul-Boucour. En
admettant que la majorité de gauche qui,
théoriquement, est la- seuìe sur laquelle
M. Daladier puisse s'appuyer, sc reforme
demain, elle se défera forcément le jour
où les socialistes ne pourront pas accepter
tel ou tel point du programme ministériel.

111
" *.

A Genève, le comité de rédaction, (lui
. avait été chargé par l'assemblée extraordi-
nail'i~ de ,la Société _des 'nalions d'établir le
texte clu rapport sur' le' conflit sino-

. japonais, rapport qui sera soumis ensuite
il rassemblée, a il peu près terminé ses
travaux.
Le comité des dix-nel,lf, qlll a étudil' le

rapport Lytton, examinera sallledi le
projet de recolllmaJldation; on pense

: que rassemblée extrao~'dinaire pourra se
réunir 'la semaine 'prochaine. ,

A Tokio, hier, mercredi, le conseil des
llIinislres a fixé lç~ instrudions .\ ,la dl~lé-
gation japonaise il Genève, Ces instrudions
ont été soumises au mikado par le. comte
Ushidà, minislre' dès ~f!(aires étrangères.

A son retOlir -du Palais itnp,éri,al, le çom,te
Ushida a déclaré que le gouvernement avait
rempli toutes les formalités. nécessaires
avant d'adresser ù la -délégation japonaise
ses instructions définitives. L'attitude japo-
naise ne sera pas intransigeante, Le Japon
poursui\'l'a la politique' menée jusqu'ici,
politique qu'il, ne peut pas modifier, Tou-
te'fois,' il désire sincèrement collaborcr ù la
iécbnciliation Internation.ale.
Le illou\'ement d'Iwstilité ù la Socié!~ de'i

nations paraît prendre une grande e~i:len·
sion. C'est ainsi que la Fédération jupo-
na'ise' des officiers des armées de terre et
de mer a yoté une résolution illyitanl je
tfouvernement à ~ui\'re coMe 'q' ue colite la,b .

politique adoptée jusqu'ici aÌ! sujet de la
reconnaissance de l'Etat mandchòu ct il sc
retirer de la Société des nations si J'assem-
hlée extraordinaire de' G::::nève accepte le
rapport du comité des dix-neuf ainsi que
les recommandations de celui-ci relative-,
ment à la non-reconnaissance de l'Etat en
question. . '..,.

Un discours dc liitlc l'

Berlin, 2 février.
Le chancelier Hitler a prononcé hier soir

un discours au radio.
« Quatorze ans sc sont ècorués, a-I-il dii,

depuis le jour où le peuple' allemand, aveuglé
"pnr des promesses de Xinlérieur cl de l'e~té-
rieur, a renié son" passé, son honneur, sa
liberté el. a tout perdu, Depuis ces jours de
révoluì ion, combien de fois l'Allemagne Il'a-I-
elle pas donné l'image de lu Iles intestiucs !
Mais le resle du monde n'a pas été moins
ébranlé par la grande crise" L'idée folle de
vainqueurs el de vaincus a détruit la coul'iance
de nation ù nul ion et a eutruiné le monde Ìl

la mine. Mais la misère du peuple allemand
esl intolérable. La misère des millions de prolé-
taires affamés ct sans travail est nccompagnée
de la' detresse des classes moyennes." Si l\\gri-
culture n'est ,pas sauvée, ce sera la catastrophe.
Les communisles viennent jeter leurs idées
empoisonnées, Si 14 années de marxisme ont
pu ruiner l'Allemagne, une seule unnée de
bolchévisme suffirait ù la détruire, A cette
heure grave ]lour I'aveuir de la nation, le
vieux chef de la grande guerre a encore fait
une fois appel au front pour sauver le Reich
dans l'esprit d'unité et de fidélilé,

< Le vèuèruble président Idu Heidi nous
ayant tendu la main, comme chef nalional,
nous jurons devant Dieu, notre conxciencc cl
notre peuple de remplir la mission qui incombe
au gouvernement nal ional. La succession que
reprend le gouvernement est terrible. La tûchc
ù accomplir est la plus gra've qui ait élé im-
posée de mémoirc d'homme ù un hOlllmc
d'Elal allemand, Le gouvemelllent nalional
cllvisage que sa preinière et sa plus haute
Ùìche sera de rélahlir l'unité spiriluelle dll
peuple allemand, Il veut prendre la dt~fl'llse
du christianisme, fondcment de la morale, de
la 'fa'millC, 11 ve'ul le respecl du grand passé,
des anciennes traditions, pour en faire le
fondement de l'éduèation de la jeunesse,

« 'Le gouvernement national vcnt réaliser 1:1
grande œuvre de réorgmiisation économique
en dcux étaj)es de quatre années, 11 veut sauver
le paysan allemand afin dc mainll'nir les p(cii-
iJilit('s d'alimenlation du peuple allemand, sall-
'\'er l'ouvrier allemand pnr lilie altaqne én~r-
'gique conii-e te chômàgc, LI' gouv('l'nement
nalional cherchera avec une l'nergic de fer
tI 'réaliser le plan que voici : en quatre ans,
1'0u\Tier allemand ,do il êlre arraché ù la
IlIisère el le chômage doit a\voir pris fin,' Le
gouvernemenl procéderll ìl ,la réorganisation de
l'économie et lÌ celle de l'adminislration du
Hcich, des Etats el des comlllunes,

" L'idée fondamentale de ces projets est la
réalisai ion du service civil obligatoire et de
la politique de colonisalion,

" . En malière ~Ie politique élrangèr!', la mis-
sion du gouvernement national sera de pro-'
léger le droit à la vie du peuple allemand el
de reconquérir sa liberté: Si grand quc sllil
son lImour pour l'armée allemande, syulhole
d'un grand passl".le gOll\'ernçmeill serait he~l-
reux qu'e le monde, en réduisant scs, armements,
n' obligeàl jamais l'Allemagne ù' allgmcnl('r les
siens_ '

" Pöur que l'Allemagne puisse n~aliscr cellc
renaissance politique et économique, 'il faut
d'abord qu'elle mette fin à la désagrégation
communislc. Le gouvernement ne "oit pas
,d~vant, lui des classes, mais un peuple formè
de millions d(" paysans, de bourgeois cl d-OII-
vriers qui doi\'enl' SurtìlOl1lel: en coi.nìniin Irs
difficult<,s de l'heure ou succomber.

des réalisa leurs de films s'orien-
fausseté et le mensonge de la

nerveuses.
La joie, au coutraire, cst un épanouissement

de l'âme, Elle est sincère, profonde et sans
réticence. Elle ne veut pas donner le change
sur d'autres sentiments, CHI' elle est elle-même
un sentiment précieux, Elle n'est pas une
offense pour ceux qui souffrent, mais une
consolation parce qu'elle porte en elle J'espé-
rance et la pureté, Et cela est si vrai que,
pour en marquer le paroxysme, nous \disol1s
une " folle gaieté » et une" joie infinie», Ainsi,
pour la gaieté nous employons un adjectif
qui désigne en même temps les déchets de
l'humanité ct, pour la joie nous prenons noire
comparaison du côté de Dieu mêmc,

Au cours des films, se suivent en péripéties
de pelites complications senlimentales qui n'ont

; mêm'e lJl!S le mérite d'l'Ire une illlag,~ de la
._vie. Car j'allencls loujours qu'on me dési~ne,
ailleurs qldl l'écran, sur \lne plaidarme de

j IIramway,' par exemple, et même dans lun
dancing, \ln exemplaire vivant de cetlc femme

- falale ehrre ù Hollywood,
,Que le "cinéma nous pl'Jsente des aspects de

la vic idéalisés, qu'il nous dOl~I~~ une part de
rêve, \ln peu de poésie lIu-dessus de la 1)!!1l;~-
lilé quolidielllù., nous, y,,<;!.pplaudissons de toul
cœ~lr', Transposés dans la vie cd idèalisme, le
rêve, eclle poésie, la. parfumelll et la lransfi-
gurent. l'fais co que le cinéma nous présenle
~rdp l,souvent, CI' S01\I.,des :1\'cnl\1res illusoires
e,t prélendumenl hcurcuses el gaies, qui, véclle~~•

'réellement, ne soni' qu'un semis de douleur
ct d~ tristesse, 1111 abaiss(;'ment, au lieu' ç1'Nre
!lne élévation.

Dieu merci, la vie pure ne manque pas de
joie; la joie est mêmc S01\ apanage exclu'iif.
Elle ne manque ni de fantaisie, ni de lyrisme.
Son rire sonne clair comme \lll' métal sans
paille ni fêlure, Et l'amour tcl quc nbus lc
conceVOnS Il'apporte pas de lendemains amers,
car, ne passani pas, il n'a pas de lendemain,

Si les artistes des studios daignaient com-
prendre celle grande vérilé, leurs films ile
seraienl pas si souvent _décevants, même pour
ceux qlu' la 1Il0ral~ nInléresse C)1;'Ù tilre secon-
daire. J,-~1. D.•
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« Veuille 'le Toul-Puissant, a dit en termi-
nu nt Hitler, accorder sa grâce ù notre travail,
bénir nos conceptions ct nous accorder la
confiance de noire pcuplc!

; Bagarres '. " '

C[(!f('ld, 2 le~r~er.
Dei violentes .fusilhidb ~è'soi1t .produites

entre gendarmes et hitlériens, alt;rs que' les
.)gcnls procédaient ù l'évacuation J',1l11e rue.
Un se~gènl de gcnda nuerie a l'lé lué el quatre
gendarmes blessés. Du côté hitlérien, un compte
un niort et quatre blessés, '

ün précise ù ce sujet que h-s couununistcs
a vnient lintent lon d'òrganiser U11 cortège, qui
n'eut toutefois pas lieu. Comme les hitlériens
uvaicut appris que leurs adversaires préparaient
un corlège, ils se rénnirent afin d'empêcher la
manifestation communiste. C'est alors que les
?l~sordres sanglants eurent lieu,

13erlill, 2 lévrier.
, A llomberg,. près de Crcfcld, mardi soir, :IU

cours d'une manif'esta tion en faveur du nou-
veau gouvernement, des conuuunistes ont tiré
depuis derrière sur des hitlériens, Hier matin,
de nouvelles rcncoulrcs se sont produites. au
cours desquelles Irois hitlériens el un gendarme
onl élé tués, Le commissaire du lìeich, pour
le ministère prussien de I'Intéricur, a ìmmé-
dialement ouvert une enquête cl a suspendu
provisoirement de leurs fonctions laus les geu-
dannes,

Burlì n, :> février,
Le président de police, ayant pris connais-

sance des incitations des conununìstes à la
grève gl'nérale, a interdit jusqu'à nouvel ordre
Ioule réunion cu plein air cl toul corrège orga-
nisé par le parti communiste de Berlin ct pal'
les organisai ions aff'iljées à ce part i.

Wonne-E,icl;e/, 2 [éoricr.
Les communistes ont tenté de troubler un

cortège aux flambeaux organisé par les hitlé-
riens. Dcs coups de feu ayant été tirés d'une
maison contre la police, lès agents ont fait
usage de leurs, arnl!~s,.,,~ç:.inqpersonnes ...,<;>nt,41~
blessées, dont quatre sont membres' du 'ï)fUti
Iliti èricn.

M llllielt, 2 [éorier.
La police a voulu dissoudre un cortège com-

muniste et arrêter le chef du cortège. Les
manifestants s'opposèrent à son arrestation,
Un agent lira deux balles de revolver, blessant
le chef des manifestants.

Un colonel en disgrâce
Berlin, 2 février.

Le colonel de Brcdow, chef de cabinet du
ministre de la Reichswehr. a été remplacé par'
le colonel de Reichenau.

•
La Grande-Bretagne

n'a pas de visées l,ur le Thibet

Londres, 2 février.
Au ministère bruanuique des affaires étran-

gères, on dément l'information selon laquelle le
gouvernement de Londres soutiendruit 'à Ge-
nève la thèse japonaise dans I'nffuire de Mand-
chourie afin d'obtenir Cil retour lu liberté :
d'action au Thibet,

Le gouvernement anglais (pas plus lr'~lilieur3
que le gouvernement dc l'Indc) n'a de 'visées
sur le '1'hibel. Son' altitude en cc qui (~oncerne
le conflit sino-japonais nc peut donc êlre
illfluencéc par aucùne considémtion, de cette
nature. Il conVIent, en outre, de ne pas oublier
que sir John Simon a déclaré clll'égoriqucment
ìl Genève ql1l~,dans le cas où les tentatives' de
conciliai ion viendraient lÌ échouer, -le gouverne-
ment anglais sera disposé ~1 adopleT J(~ 'l'aP'l;ört
Lylloll, .

Grève de cheminots daDI l'Irlande d~'»otd
nell(t.~l, 2 tél/TiN,

La grève des cherilillols du i\ofd dé nrlànde
mcnacc de s'étendre, En' effet, les cOllliÜ~s-dès'
syndicats de cllcminols ont décidé d'eiljoilldre
l't leurs membres qui fonl parlie du .pèr~òi1hel
des autobus de la comj)agnie dl' GrC'at:NorlnetÌ1,
irlandais de cesser le travail, ',', ." ,

D'autre pari, un des orga1tisatems' d\l"l1Jou':'
vemenl li dùclaré que, $,i les chauffcur~''ct' méca-
nicicns _étaiellt~ rempi\lcé,s pl~l:fleJ, ~iud.i.iUits
volontaires comme on Ia annonce, céta' 'pro-
_voquerait une grève -?<,nérule des IraÜS\)orts.

•
NOUVELLES 'DIV'ER8Btf .-

:'IL 'Bollnei, minisire français des finaÎlces,
el M, Lamoureux, ministre du budget, "ont
dl~lllenti les propos qu'on lèur :lV'.dtprêtés','"et
qui 'r{-duisaient le dNlcil hudg('tairc de '1.0: ;l
G milliards,

- Le ?l't'Ilfe/d, organc du parli communiste
dissident d'Alsacc., annoncc que le cöIi'llUlJIHsle
dissidenl allemand Bralidler,' qui devaif...pad.èr
lors d'un~ réunion fi Strasbotlrg, a" été an·Né.

- Hier mercredi, a été ouverte, lÌ Turin,
l'cxposition permanente italienne de la' ',mode;
la cérémonie a élé présidée par, là priticesse,
l\ladc-Adélaide de Savoie,
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Le nouv-eau ministère français-
Le- .cabìnct Puul-Boncour- comptait dix-sep:

ministres et, douze sous-secrétaires d'Etat, dont
cinq sénateurs et vingt-quatre députés. Le cabi-
net Daladier compte dix-huit ministres el seu-
lement cinq sous-secrétaires d'Etat, dont qua-
tre sénateurs et dix-neuf députés.

Le l~üqislèl'e du budget est rétabli. Pur con-
tre, les,,_sousos~crétariats, d'Etat des affaires
étrangères, de l'Intérieur, des beaux-arts, des
colonies, de I'agriculture, dë l'air, de J'éduca-
tion physique et du travail sont supprimés. Un
sous-secrétariat est créé : celui des travaux
publics. Le sous-secrétariat d'Etat des beaux-
arts sera rattaché à l'Education nationale. L,~
rattachement des services d'Alsace 'et Larraille
sera réglé, ultériqurement..

Le cabinet Paul-Boncour comptait ,cinq sérra- I

teurs., dont quatre ministres ': MM. Paul-
Boncour, Abel. Gardey, ChéI;OIl, Albert Sarraut,
et un' Squs-s~crt:.l~irle d'Eta't : M. Israël. Le cabi-
net Daladier n'en compie que quatre, tous
ministres : MM. Paul-Boncour, Penancier, Louis
Serre et Albert' särraùt. 1 , '

Parmi les membres du nouveau ministère,
trois sont des anciens présidents du Conseil :
MM.' Paul-Boncour, Chautemps ct Leygues.

Se1ze' . inlì1istres' 'ou sous-secrétaires . d'Etat
faisaient partie du cabinet Paul-Boncour. ,Douze'
d'entre eux conservent les portefeuilles qu'ils
détenaient ';déjà. Parmi les quatre autres,
M. Georges Bonnet passe des travaux' publics
aux fìnances : M. Cot passe du sous-secrétariat
des affaires étrangères ail ministère de l'air;
M. Frot passe du sous-secrétariat' de la prési-
dence du Conseil au ministère de la marine
marchande; M, Guy La Chambre passe dII
sous-secrétariat de la guerre ù celui de la prési-
denee du Conseil.

Sept,' membres du gouverncment son l nou-
veaux,' dont cinq ministres : Ml\'I. Lamoureux,
Penancier, Pagauon, François Albert, Serre, et
deux sous-secrétaires d'Elat': M:\1. Hulin et
Appell. Parmi eux, quatre n'avaient jamais fait
partie d'un cabinet : M1\1. Peuaucier, Louis
Serre, Hulin el Appell,

Les membres du cahinet Paul-Boùcour qui
ne sont' 'pas resté;' dans le cabinet Daladier
sont : Mì\L Abel Gardey, Painlevé, Chéron,
Jul'Îen Durand, Dalirnicr, Léon Meyer, Israël,
Mistler, Marcombes, Bernier, Candace, .de Tes-
snn,' Jaubert. '

AÌl 'point 'de vue politique, les vingt-trois
membres du nouveau gouvernement sc répar-
tissent' ainsi :

3' membres de la' gauche démocratique radi-
cale et radicale socialiste du Sénat : MM, Pe-
nancier, Albert Sarraut' et Serre.

1 sénateur ne faisant part je d'aucun groupe:
:M, Paul-Boncour, socialiste indépendanb. ,,\

11' mcürbres dl!' 'groupe ràdical' et radical,
socialiste de la Chambre : MM, Daladier, Chuu-
temps,' -Bormet, 'Lamoureux, .François Albert,
Cot, Miellet,: Pagauon, -Queuillc, Hulin et Ducos.

2 membrès (je la gauche radicale : M'L Da-
niélou' et 'Laurent Eynac.

l socialiste français, : M. de .Monzie.
l républicain socialiste : M.' Appell.:
1 membre de la' gauche indépendante

M. Guy La, Chambre.
1 indépendant de gauche : M, Patenôtre.
2 'députés n'appartenant à aucun groupe

MM. Georges Leygues, apparenté a1,1X républi-
cains :de gt{ûche, Ct Frol, apparenté aux, répu-
Iilicains socialistes.

AH point de vue professionnel, les vingt-trois
ministres ou sous-secrétaires d'Etal ,se classent
ainsi -orrzeavocats : MM. Paul-Boncour, Chuu-.
temps, Leygues; de Monzie, Lamoureux, Miellet,
Eynac, Frot, Hulin, La Chambre ct Penancier ,
trois'Tmivèrsitàires : MM. Daladier, Cot, Ducos;
trois journalist.es : MM. François Albert,' Sur-
raut, Daniélou; un médecin : M. Queuille; un
ingénieur,. ~M, Paganon; un' industriel
M. Serre; un maîire des requêtes' au Conseil

"d'Etat : M. Georges Bonnet; un .officier de
marine , M.' Appell ; un financier : 1\'1. Pa-
tenôtre,

M. ,ËDOUARD DALADIER
Du Petil Parisien,:
En un Lemps où l'aulorité de l'Etal est si

fortement mise en question, l'arrivée uu pou-
voir 'dc", ~r:,Edouard Daladier prend' hl valeur
d'un symbole; en effet, aux yeux du publie,
M. Daladier a depuis longtemps, pour beau-
coup, -de gens" -figurc de moderne jucobin,
d'homme intransigeant sur les principes el sur
les lois .qui, ,régissent .la démocratie moderne,

Taillé en force, SOil visage massif, au Iront
proémìncnt+et lourd,s'écla:jr,e de (jeux :,}CllX
d'un J:ileu "'vif ct 'profond, deux yeux qui scnl,-"
teÌ1t, et ,soud.ent plus souvent qu'on ne pourraI!
le croire.

Cette <imprcssion ~de force,. de. poids, d',énergje
concentrée grandit encore ql1'.lI1d on entend
parle,r cet,Qrateur qui emprunte aux 'arde\.lrs,~tc
la Pr~.vence ,sa ,chale,lIr, e.t sa. COli leur savou-
reuse.

Les origines lrès simplcs du dépulé d'Orange,
hoursier au lycée <j,e Carpentras, sa réussite à .
l'agrégati91), (j'histoire, où il fut reçu preJ1lier,
le montrc?lìt cciùune ùn dc' ces sujets' brillants
(lue forme la démocratie et qui, sortis du peu-
ple, s'élèvcnt uniquement' par un travail
u<:harné, mis a'n 'service d'ullc solide intelli-
gcnce.

Le 'de:stÎl)' '!l,PPl\rent d'Edouard Dal~dier était
'd'être 'professeur d'histoire, Sa réussite à l'agré-
gation lui' o~vrait le droit au classique voyage
d'études il l'étranger. Pendant une année il
vécut 'à RjJllle" travam~nt ct, lisant; il passa
comnle' un météore il' Grenoble, tt Nhues, ii. 'Mar-
seille, fut' 'énsuite 1l011l11)é à Paris, au lycée
Condorcet. Août 1914 devait lui apporter des
travaux phìs rudes et plus' périlleux. ' ,

Le 'Pllo.f,~!i~r Dalaçlier- PaJ:tit eOUlmß scrgent"
ß la mobilisation. Il revint à l'armistice comme
officier, trois fois cité à l'ordre de la 34lnC divi-
sion et dé,coré de la Légion d',honneur.

Mais l'officier démobilisé ne prit pas sa place,
Clans la chaire.

. . " i. , , ~ ,.
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Voici le jeune professeur lancé dans la lulle,
Elu maire de .Carpcntras, député du Vaucluse
en novembre 1919, et sans cesse réélu depuis
à des majorités grandissantes, il entre au dépar-
tement des colonies dans le premier ministère
Herriot et sera huit ou neuf fois ministre,
appliquant son ardeur et sa compétence aux
problèmes les plus divers. '

Arrivé au minlstèrê de la guerre duns le
cabinet de M. Paul-Boncour, il suscite, avant
son installa l'ion, les critiques de ceux qui, de
propos délibéré, ne veulent voir en lui qu'un
homme dur, sacrifiant tout aux idées de son
parti.

On prédit les plus noirs orages. Or, dès son
arrivée rue Saint-Dominique, M. Daladier con-
quit les militaires :

- C'est vrai qu'il nous faisa~t un peu pettr"
dit l'un d'eux et 110n des moindres. ~bis sil
n'est pas tendre, au moins sait-il ce qu'il- 'leu t, "
'où il va. Cela me plaît.

L'un, de nos' plus grands chefs militaires,"
dont les opinions n'ont ,:ricn, de radical pe g~né-"
ralissime Weygand) 'ajoute, dans son langage
libre et, pr ìmesautier .:

- D-aladier me (~it l'effet d'U!l type ,éI?ataIjl
ct sage,

Les soucis de la vie politique n'ont jamais
empêché le président Daladier de truvaillér
beaucoup, et sans effort. Gros liseur, grand
bûcheur, il a .horrcur de faire son opinion SUl'
des rapports et des on-dit. '

II aime interroger ceux .qui l'approchent, pose
mille questions sans, que, disent ses collabora-
teurs, on puisse deviner souvent la marche de
sa pensée,

A l'heure où il prend le gouvernail en pro-
clamant qu'il veut faire acte d'autorité el
d'énergie, M, Edouard Daladier est le point de
mire de l'attention' publique.

Saura-t-il concilier les contraires, apaiser les
rumeurs discordantes qui s'élèvent ici et là,
dominer les difficultés, résoudre les problèmes
financiers; économiques et extérieurs qui dres-
sent devant lui leurs redoutables obstacles '?

Les nouveaux ministres
et sous-secrétaires d'Etat

Voici quelques notes biographiques sur les
membres du ministère Daladier qui ne faisaient
pas partie du dernier cabinet Paul-Boncour.

M. Eugène Penancier
nice-présidence du Conseil
ct ministre de la justice

Né le 24 février 1873,' à 'Bray [Seirie-et-«
'Marne), conseiller général, maire de Bray. Elu'
pour la première fois sénateur le Il jan-
vier . 1920. Président' dé la commission. de
'législation civile et criminelle de la Haute
Assemblée. Inscrit au groupe de la gauche
démocratique.

M. Lucien Lamoureux
ministre du 'budget

, Nt, 'ù Viplai~' (À.Ùiér)',:~i'~ :16 'septembre 1888,
petit-fils d'un député du 2-Décembre, fils d'un
député de Montluçon-Ouest, M. Lucien Lamou-
reux est docteur 'en' droit, avocat ii la Cour
d'appel de Paris. ' "

Elu député de l'Allier pour la première \oi~
èn 1919, 11 a été cònstamrnent ' réélu depuis'.
Rapporteur 'de nombreux projets de loi' et
membre de la commission des finances, .il "é~u.-il
rapporteur général du budget. ' , ' '

M. Lucien Lamoureux avait été ministre ~dq
l'instruction publique dans le ministère formé
en juin 1926 par M. Briand ct ministre des
colonies dans le cabinet Chautemps de février
1930, Inscrit au groupe radical socialiste,

M. Louis Serre
ministre 'du 'commerce

Né à Lagnes (Vaucluse), lc 17 août 1873.
Docteur cn droit. Industriel à Avignon de 1897
à 1922. Adjoint au maire d'Avignon de 1904
ÌI 1910, élu député pour la première fois en
HU4; sénateur de Vaucluse depuis 1920.
M. Louis Serre, menlbre de l'a Chambre de
commerce d'Avignon depuis 1912, faisait par- Brest, 1

er février.
tic, ù la Chambre, de la commission du corn- Trois des principaux déportés politiques
moree ct de celle des finances. Il est président espagnols évadés de Villa Cisneros sont 'arrivés
de la commission sénatoriale de l'industrie, du, à Brest d'où' ils se rendront à Paris. Ces dépor-
travail et des postes, et est inscrit au groupe tés sont Irois chefs' du mouvement d'août
de la gauche démocrutique, radicale ét rad-icale dernier.
socialiste. l [ Madrid, 2 lév,riér, .,

M. François Albel't I[icr mercredi, à la Chambre, le gouverne-
ministre du travaü ment a été J'objet d'attaques de plusieurs

M. François Albert est né à Bordeaux" en députés radicaux, qu] lui ont reproché la
1877, Ancien élève' de J'Ecole normale supé- rép~ession rigoureuse qui a ,été, déc1,en~héefl
rieure, agrégé de lettres, ancien' professeur, l' : après les événements -de Casas Vie jas,
journaliste, 'il a représenté au Sénat. le dép ar- , , ,j',
toment de' lu Vienne; il est actuellement député

'dés Deux-Sèvres; président de la éOlllmissioù
,des 'aff1ires" étra'ngères' et' lJrésident du group,e ,
'radical socialiste de la Chambre, 11 a été mi- ' ..ti:' Bombay,: 11!r février:
nislre de l'instruction 'puhrtque' et', des beatlx-' Le vice-roi a inaugl,lré, 1\1 session parlemen·
:trts 'dins' le cabinet constitué par 1\1. He~;~i~t 't tt~ire cons'acrée aux '~jscu,ssiol1s '.budgélaires ei
Cil jlJin, 1924, , ' 'a" annoncé la création, d'unc banque de résel'\'e

~J • .Joseph 'Pagano'n, ,CIl Sltl-enda,nt, fintr9dpcLipn, de ll,oqvç.IIÇ.s_r_é-_
l'ninistre des ,travaux publics, formes.

i, J JI, f

i\é à, Vourey (Isère), le 19' mars 1880, Il a déclaré que le gouvernement n'était Iras
~1. .Joseph Pagan on, ingénieur chimiste, fut disposé à allénuer les mesurcs prises pour
successivement maire de Laval (Isère), con- réprimer les manifeslatiolls favorables il Gan-
seiller général. II fut élu pour la première fois . dhi. II semble donc que la mise en liberté du
député dé l'Isère en 1924, A la Chambre, il a chef nationaliste soit de plus en plus lointaine.
rapporté le budget des affaires étrangères ct
avait élé sou~-secrétairc d'Etat aux affairps
étrangères dans le dernier ministère Herriot. Il
e'st inscrit au groupe -radic'al ct radical
socialiste.

M. Gaston Hulin
sous-secrétaire d'Etat à la guerre

i\ é à Poitiers (Viçnne), le 24 juillet 1882,
avocat ,à la Cour d'appel de Poitiers, élu pour

, la Pl'emière fois député de l'a Vienne en 1924,
, hattu en 1928, élu à nouveau en '1932. Inscrit
f au groupe radical socialiste,

'M. Fiel're Apilell
sous-secrétaire d'Etat

aux travaux publics et au tourisme
Né à Saint-Germain-en-Laye (Seine-ct-Oise),

le 3 juillet 1887, élu pour la première fois
député de la Manche le 29 avril 1928. Inscrit
au groupe républicain socialiste, vice-président
de la commission de la marine militaire.

LES INTERPELLATIONS
Paris, 1er février.

Plusieurs interpellations sur la politique géné-
rale et financière du gouvernement ainsi que
sur la constitution du cabinet ont été déposées
sur le bureau de la Chambre, notamment par
M. de Chuppedelaine, président. de la, gauche
radicale, qui 'a fait à ce propos la déclaration
suivante : « Je ne voudrais pas qu'on vît dans
mon interpellation un acte hostile vis-à-vis du
gouvernemeent auquel appartiennent deux de
mes amis de la gauche radicale, mais, étant

r dnnnêe 'la sitùation sérieuse, j'esLiine qu'H J Cgt,
nécessaire que le gouvernement précise sa posì-

"tiori ét son orientation, pr-incipalement sui" l'a>
politique extérieure et sur les' projets' finan-
ciers. »

l Dans lès commissions ' ,> I

Paris, 1er février.
A la commission sénatoriale de l'armée,

M. ~ie'ssrm)',' réélu président," s'est' élevé"contrc!
la réduction massive' dti budget de la défense
nationale prévue dans les derniers /)rojets
financiers, Il a rappelé que des réducüons ònt
été 'faites depuis juillet dernier, mais que, si 'on
regarde autour de la France, on n'aperçoit
aucune espèce de raison de désarmer sans qui!
desvguges sérieux de paix fussent donnés, La
commission étudiera tous les projets raison-
nables, mais elle repoussera tout cc qui, pourra
affaiblir la défense du pays, La commission
entend mettre la France il l'abri de toute
menace d'invasion.

Paris, 1er [éurier,
A la commission des affaires étrangères du

Sénat 1\-1. Bérenger, réélu président, a dit' :
L'année 1933· s'annonce particulièrement

difficile et même dangereuse pour la politique
extérieure de la France, soit en Europe, où le

revisionnisme de certaines puissances
s'affirme agressif; soit en Amérique, où la con-
troverse sur les dettes prête à des malentendus
qu'il ne faut pas laisser sc perpétuer; soit,
enfin, en Asie, où la permanence : du conflit
sino- japonais crée des préoccupations pour le
développement de notre œuvre l'Il Extrême-
Orient. »

Le prétendant français
s'offre à la nati~n

Paris, 2 [éuricr.
Le duc de Guise, prétendant au trônc 'de

'France, adresse aux Français un manifeste dans
lequel il dénonce l'Etat qui sacrifie les indus-
triels, les agriculteurs N les commerçants'
français. Il affirme que, pour amener le retour
d'un Etat c honnête homme »' ct supprimer 'le
régime dçs partis, une dictature s'impose, celle
de la monarchie.

Les Croates persécutés

Belgrade, 2 lévrier.

L'université de Lnibach a été fermée pour une
'période indéterminée par ordre du ministre del
l'instruction' publique. Celle mesure est moti-
~ée par les récentes manifestations des étu-
diants. " ",;

Le curé croate Rudolf Yesina a été condamné,
à Agram, à 3 mois de prison pour avoir con-
seillé au percepteur, étant données les con-
ditions difficiles des paysans, de ne pas exiger
d'eux I'Impôt.

La grève des étudiants d'Agram s'étant pro-
longée, le ministre' de l'instruction publique a
décidé ta fermeture de l'université jusqu'au
mois de septembre,

•
LES AFFAIRES D'ESPAGNE

AUX:: IIndes-

Agitation communiste en Roumanie-
RUCC/l'esl, 2 février,

Sous l'influence d'élémcl;ls communistes, de
séricux troubles ouvriers ont éclaté à Toleagan,
dans le districl pétrolier de Ploesti, il hl suite
d'une réduction de salaires décidée par les
patrons, Les gendarmes, qui ont reçu des' rcn-
forts' :sont inlervenus pour rétablir l'ordre;
3 gendarmes ont été ,blessès; 250 ollvriers ont
été arrêtés,

Le bureau d'une société pétroHère à Ploesti
a été saccagé; 10,000 ouvriers manifestaient
dans la rue. A Bucarest, on a procédé à de
nombreuses arrestaÜons de communistes.

" ri

Contre la propagande antlmllltariste
en Belgique

Bruxelles, 2 février,
A la suite de l'inlerdiction de vendre ct de

distribuer dans les casernes le journal socin-
lisle Peuple, trois députés socialistes onl
demandé à interpeller d'urgence ,le minislrc de
la défense nationale.

Le minist re d'ans sa r épousc a dénoncé les
groupes socialistes qui accomplissent une ŒU-

vre de démoralisation. Il a communiqué le
texte d'un manifeste qui expose comment doit
être accomplie l'action antimilitariste dans les
casernes, notamment par la création de caisses
de solidarité. II a accusé les socialistes de

: s'adresser aux soldats pour obtenir des rensei-
gnements. Le ministre' a ajouté qu'il a, interdit

,la vente, cL'lI'S .Ies casernes non seulement du
Peuple, ,mais de t~IS les' journaux politiques.

Le discëuns rdu ministre a ~é~,é ,viplçn\l1lent,
interrompu par les socialistes, mais il a été

, applaudi par les caì holiques t't les llhéraux.
, M. Hubin, socialiste, a dit que les travailleurs

ont le devoir de défendre leur pays,' Lior'ateur
J'est attaché à dén,lOntj;~!:', que l'a mesure ~ de
M. Deveze est anticoristitutionnelle. II a 'ûffirmé
que nul n'a le droit, de donner des leçons de
patriotisme au parti socialiste,
, L 'ordre du jour proposé par les socialistes
contre le gouvernement 'a élé repoussé par
95 voix contre 75. •

Santé publique

I~a grippe

L'épidémie de grippe a pris une nouvelle
extension à Berlin: Un grand nombre de
classes scolaires on t dû être fermées.

• • •
A Albi (Tarn), une épidémie de grippe s'est

déclarée au 15111C régiment d'infanterie. Une
cinquantaine de militaires sont entrés à l'hô-
pital. Six cas mortels se sont produits depuis
le 20 janvier parmi les jeunes soldats, On ne
signale pas de cas graves parmi la population
civile,

LES SPORTS
Avant les championnats du monde de 'bobs

L'équipe suisse' qui participera au cham-
pionnat du monde de bobs, samedi 4 et diman-
che !> février, a couru, hier mercredi, les deux
premières manches du championnat de France
de bobs à 4 places.

Le bob suisse, commandé par Pierre Musy,
a ballu dans la première course le record de
la piste avec 1 m. 14,62 sec,

Dans la deuxième course, le bob a perdu
du temps pat' suite d'une défectuosité,

Le classement après la première journée est
le suivant : 1. Bozon (Chamonix), 2 m. 30,1 s. ;
2. Charlet (Chtlllloni~Li 3, Musy (Suisse)"
2 m. 31,6 sec.

La coupe Davis de tennis

Pour la coupe Davis de tennis, vingt-quatre
inscriptions ont été enregistrées celte année,
dans la zone européenne, contre vingt-deux
l'an dernier; quatre dans la zone américaine
nord, contre cinq, et cinq dans la zone amé-
ricaine sud, contre trois. Au total, trente-trois
nations engagées contre trente l'an dernier.
Voici la répartition :

Zone 'européenne'; Allemagne, Autriche,
Australie, Afrique du sud, Belgique, Dane-
mark, Espagne, Égypte, Finlande, Grande-
Bretagne, Grèce, Hollande, Hongrie, Italie,

'Irlande, Indes britanniques, Japon, Monaco,
Norvège, Pologne, Roumanìe, Suisse, 'I'chéco-
Slovaquie, Yougoslavie.

Zone américaine nord ; Canada, Cuba, Etats-
Unis; Mexique.

Z.one américaine sud Argentine, Brésil,
Chili, Pérou, Uruguay,

Rappelons que c'est la France qui, depuis
six ans, détient la coupe Davis.

•
Navigation aérienne

De Hollande aux Indes néevlandalses
en (lil'igeable

. !\f. Eckener, commandant du dirigeable Graf-
~cppelill, est arrivé mardi à Marseille ft bord
du paquebot hollandais Balderan, Il a discuté
avec les autorités ,la création d'un, service
régulier par, dirigeable entre la Hollande et
Batavia, par Marseille.'

Le, commandant Eckener est d'avis qu'un
service himensuel régulier entre Marseille et
BatavÌ'a pourrait'- être inauguré dans dix-huit
mois. Trois zeppelins assureraient le service.

t' ' • '

LA VIE ÉOONOMIQUE-C'ou/ré les meiolures douanières des Etats· Unis
~ ! L'a légation de Suisse à ,Washington li été

chargée de fa'Ìre des représentations auprès du
Département d'Etat' au sujet de la loi Davis,
prévoyant de sévères mesures restrictives con-
cernant l'importation de produits laitiers aux
Etats-Onis. L'ambassadeur de France a égale·
nient fait une démarche au Département d'Etat
au sujet de la même affaire................•.• ~

francaise,Pour ta làngue
La gaffe est une perche munie d'un croc de

fer à deux branches dont les rnarins se servent
pour pousser les embarcations ou pour les
tirer à eux.

Le mot gaffe est employé aujourd'hui pOIll'
signifier une maladresse. On dit : " Il a gaffl\ »
pOlir ,~in~ ~ ,( II a t'ait l1l~,e gaffe, " NatmelI/',
JUent, 'on a les noms gaffeur et galfeusl~, r.e
nouveau dictionnaire de l'Académie a accueilli
ces quatre mots, qui, dans le sens figuré,
n'élaient jusqu'ici que de l'argot el qu'aucune
analogie ne rattache au sens propre.

t Mgr Rodolphe Tartini
ohanoine de Lugano,

prélat de la Maison de Sa Sainteté

On annonce de Lugano la mort d'un prêtre
plein de mérites, Mgr Rodolphe Tartini, cha-
noine capitulaire et prélat de la Maison de
Sa Sainteté. Mgr Tartini était âgl~ de 78 ans.

~lgr Tartini s'était préparé au saint minis-
tère par de solides études dans les séminaires
de l'archidiocèse de Milan, où il .fut le con-
disciple du futur Pape Pie Xl. Après son
ordination, qui cul lieu alors qu'Il n'avait
qu'un peu plus de 22 ans, i! exerça quelques
anuées le professorat, puis fut placé à la tête
de la paroisse de Clare, au Tessin, où Il
déploya ,Gun zèle .fervent pour la .gloìre de
Pieu et le bien des ûmes. Mais, bientôt, SOll
évêque le transféra au petit séminaire de
Pollcggic, dont la direction lui .fut confiée.
~l montra dans ces nouvelles fonctions des
qualités de premier ordre et marqua d'une
profonde empreinte les futurs prêtres qui
faisaient leurs premières études sous ses ordres.
ÎI collabora avec M, l'abbé Demaria, prévôt
de Biasca, il l'édification de la belle église
Saint-Charles.

Le 16 octobre 18H4, Mgr Tartini fut nommé
par Mgr Molo recteur du Séminaire épis-
copal, :ì Lugano, ct professeur de morale.
Cene charge nouvelle, à laquelle il se con-
sacra avec toute la générosité de son tempé-
rament, épuisa ses forces. Au bout de quelques
années, Mgr Tartini dut déposer ce fardeau
et cesser toute occupation, à cause de l'état
de sa santé.

Heureusement, celte défaillance physique put
~tre surmontée. En 1900, Mgr Tartini reprit
une part active aux œuvres cléricales comme
chanoine de Lugano, fonctions auxquelles son
évêque l'appela,

Mgr Tartini partagea dès lors son temps
entre le ministère des âmes, la prédication
et l'administration diocésaine, à tilre d'abord
de délégué épiscopal puis de vicaire général.
Comme prédicateur, Mgr Tartini fui un ora-
teur éloquent et substantiel, dont la parole
fit beaucoup de bien.

Mgr Tartini, qui avait publié pendant qu'il
était directeur à Polleggio une histoire de la
Suisse, fit encore paraître une hi~toire du
Tessin excellente. Pénétré de l'importance du
journal comme moyen d'influence bon ou
mauvais, Mgr Tartini voua ù la presse catho-
lique une active sollicitude el lui donna tout
son appui. La Liberté avait l'honneur de le
compter parmi ses fidèles lecteurs el amis.

Le diocèse du Tessin perd en Mgr Tartini
un prêtre de grande valeur, qui a exercé une
action féconde et qui laisse l'exemple d'une
vie sacerdotale exemplaire.

Chez les catholiques läus~n'nòis
On nous écrit :
Le Cercle catholique de Lausanne a eu son

assemblée .génêrale samedi dernier. Les rapports
dt! 'comité et du caissier ont mis en lumière
l'heureux développement .du cercle, qui groupe,
actuellement près de 300 membres, el sa bonne
situation financière. Le comité, avec, à sa tête,
M, Heué Dessarzin, ingénieur a été confirmé

I par acclamation. Seul, M. Cattìn, qui, dura ut
de nombreuses années, y a déployé une féconde,
activité, n'a' pas voulu accepter de réélection «Ì

a été remplacé par M. Camille Sansonnens,
dessinateur aux Chemins de fer fédéraux.

Au cours de la séance, les membres ont
appris avec plaisir que le congrès de la FéM-
ration catholique vaudoise, qui n'a lieu que
tous, les trois ans, se tiendra le 11 juin pro-
chain, à Morges, l'une des paroisses les plus
vivantes du canton. A. A.

Félicitations suisses à M. von Neurath-
A l'occasion d'une visite du ministre d'Alle-

magne il Berne, M. Schulthess, président de la
Confédération, a chargé le, représentant du
Heich en Suisse de transmettre :ì M. von
Neurath, ministre des affaires étrangères du
Reich, les sincères félicitations de la Suisse it
l'occasion de son soixantième auniversaire.

Le cas Pacciàrdi

Aucune décision définitive n'a encore Ué
prise concernant le cas Pac$!iardi" au sujet,
duquel une longue entrevue a eu lieu ,lundi
Ecntre la délégation du gouvernement lessinois
ct le chef du DéjJartêment' fédéral de justice
el p.olice. Le Conseil fédéral S'occl!pcra encQre
de celle' affaire.

•
Le trafic de comp('n8~tion

avec ~a Hongrie-
La nouvelle vient d'arriver au palais fédéral

que le gouverne'ment h~ngrois ,dénonce; à
partir du !CI' mars prochain, la convention'
de compensation conClue entre la' Hoilgrie et
ln Suisse. Lc gouvernement- de Budapest, n'a
pris cetle décision qu'après ayoir reçu des
conseils de la commission des finances de la
Société des nations, l)es pO~l'parlers vont
s"engager entre la Suisse et la Hongrie pour
régler la situation.

BIENFAISANCE-
M, Johann Bosch, propriétaire d'un com-

merce de lapis à Lucerne, récelllment décédé
à Coire, a légué une ,somme de 20,000 francs
eli faveur de divers établissements d'éducation
t,l d'hôpitaux du canton de Lucerne.
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Un appel" flatteur
., ... - .,--, .. , ... , ,.,'

Le chœur. mixte du corps enseignuut de
Vevey-l\'Ionti'eux a phs acte avec vif regrets de
la démissìon de son directeur M, Hermann
Lang.

C'est M. Carlo .Boller , professeur ét compo-
siteur à Vevey, très' connu dans nos sociétés de
chant, 'qùi!l' été' appelé à lui. succéder. Il sc
propose de mettre ü l'étude pour l'exercice pro-
chain toute une série de chansons populaires
et de chœurs .. •

FAITS DiVERS
ETRANCER

.Iournalîste chinois assasslné

Hier après midi mercredi, il Changhai, le
correspondant du China Times, 11'1. Ouaug-
Oucì-San, a été assassiné à coups de revolver.
Les meurtriers se sont ensuite enfuis ft moto-
cyclette.

Ils ont .. laissé, sur les lieux du crime, un
papier disant que, en dépit des nombreux
nvertisséments donnés par la Ligue des
frères du sang »,M., Ouaug-Ouei-San n'a pas
cessé d'entretenir des relations avec le .lapon.

, ,
. ,CI-.ime duns une sare

...... ; I f

Ilier malin mercredi, ft J'aube, ü la gare dl'
llarburg-W'ilhelmsbnrg (Hanovre), un ex-chemi-
not a tiré tl'es coups de feu sur deux fonction-
naires de service. L'un d'eux a éf é tué sur le
coup, Quant ù l'autre, il est griè'vement hlessé.

Le. coupable a tenté ensuite de se tuer en
se tirant une balle dans la tète. Il li été trans-
porté à I'hôpìtul.. dans un étal déses)ll:r.é. On
ignore les causes. de ce drame.

Attentat crlmlnel en Irlande

H icr 'malÎn . mercredi, lin train postal de la
ligne Dublin-Belfast. a déraillé sur 1(' territoire
de rEttÌt libre d'Irlande. L'accident est dù à
l'enlèvement d'un l'ail. Il y a deux morts ct
dr-s blessés.

Sauvetage Inespéré

A Biessart (Seine-Inférieure), deux ouvriers
carriers avaient" été ensevelis, samedi, par lin
éhoulement de plusieurs centnines de mètres
cubes de terre 'et de marne et, malgré tous les
cf'f'orts. tentés nuit et jour pour les dégager,
on avait perdu l'espoir de .les retrouver vivants.

La municipalité de la localité où hahitent les
deux ouvriers avait pris les obsèques ù sa
charge. Tout était prêt et réglé. La cérémonie
funèbre allait avoir lieu quand, hier matin
mercredi, un ouvrier, travaillant au déblaye-
ment, entendit un gémissement. Peu de temps
après, les deux ouvriers furent retirés vivants,
sans blessure, mais dans un état de faiblesse
extrême,

'lI~e~ridie et assassinat

A Eggeneiden (Bavière), hier mercredi, le
feu a éclaté dans la 'maison d'un mercier. An
cours des travaux d'extinction du sinistre, les
pompiers découvrirent. le commerçant, gisant,
assasslné, dans sa chambre à coucher, dans des

\;, conditions particulièrement horribles. On relève
f le fait, en outre, que 42 cambriolages fûrent
f commis ·...dans la mercerie de Ia victime; an,

cours de ces derniers mois.

Chute . d'un avion polonais
Hier mercredi, à Griiezno (Pologne), un

avion militaire s'est écrasé sur le sol. Le pilote
et .1'observateur ont été grièvement blessés.

. Quattefermes brfilées
A Waidhaus . (Palatiriat]', hier mercredi, qua-

tre fermes ont été conlplètemeÌ1t détruites par
le feu'. Dans les décombres, on a retrouvé le
corps carbonisé du fils d'un agriculteur, figé
de vingt-trois ans. On croit qu'il s'agit d'un
acte de malveillance.-,....---

SUISSE
Un météore

Des communications ont été adressées du
,Tura bernoi!.ì, de. Bâle-Campagne, du Haut-
Valais el surtout de Berne et des environs,
:ll'Institut d'astronomie de runiversité de
Derne sur un, météore vu dans le ciel, dans
la soirée du ter ..janvier de cetle année.

Le météore a été vu dans la région de N ice,
ü une hauteur de 100 ft 120 km. Après avoir
formé un sillage lumineux de 300 km. de
long, il disparut 15 km. au sud-ouest de
Domddossola. La hauteur du sillon était de
2ij km. envirolî, la vitesse moyenne de 50 à

, . 60 kril. à ia seconde. La têfe du' météore était·
de couleur vert-clair, la queue rouge-vert-·
bleu. C'e"st 'vërs' '17' h.: '1"4 inin'tltes et demi
qu'on vit 'le ' m'~Léore.

Un rat d;hôtel
Un . indiv·idl.l, très élégammeiit vî;lù, . s'inlro-

duisit .dans un. grand hôtel de Saint-~toèitz
et pénétra dans. le bl.\reau privé du directeur.
Celui,ci, qui .faisait la sieste, rie fut pas peli
surpris de voir cet inconnu. chez lui. ,L'indi-
vidu, lll~ étranger; Île' put donner aucune ~xpli-
eatiOll sur sa présence dans l'hôtel. Il prit
la d~lennination, de se· rendre au plus tôt à
la ga;re. i./hôtelìer, toutefÇlls, avisa la police,
qui arrêta le per~on'nage en gare de Samaden.
Ce dernier portait sur ..lui de nombreux bijoux
provenant certainement de vols commis dans
les hôtels. .

Attaqué' par un .adversah-e politique
M. '.Ugo Balla, directeur de la Gazzetta Tici-

nese,' organe. radical de Lugano, et professeur
. à l'Ecole 'dé' .conunerce dè jeunes filles, a été
attaqué à coup's de canne, hier lùercredi, alors
qu'il sortait de l'établissement scolaire. M. Bolla
est parvenu à ineltre son agresseur en fuite
et celui"ci a' pu êh'e identifié par la police. Ce
serait un èertain Noël Gin'ella, de Stabia.
M.' Balla, qui a ét.é légèrement blessé, a

déposé ùne phiinte contre cet 'il}diyidu et 'les
manda~aires. n'Ile connaissait pas Ginella,
mais il le considè're corrùne étant m'i a'gent
de se's adversaires politiques. _._

l''[m·t d(- îroid

, ..On a retrou vé mardi, dans la SOiree, sur Ta
montagne de Cortébert, près de Saint-Imier,
lin ouvrier de" campagne, déjà -d'un certain fige,
qui gisait inanimé dans le pâturage. On sup-
pose que le malheureux a été surpris par le
froid, ce qui aura entraîné sa mort.

Une affaire de bijoux eompliquée

Le propriétaire des bijoux volés, il y a' plu-
sieurs mois, dans un garage d'Olten, un bijou-
lier habitant. Genève, a été. mis en état d'accu-
sation par le juge d'instruction d'Olten-Gœsgen.
L'inculpé est soupçonné d'avoir simplement
simulé le vol afin d'entrer en possession d'une
forte assurance.

Une partie des bijoux fut retrouvée le soir'
même du vol dans une valise qui avait été
lancée dans le canal de l'usine électrique de
Niedergœsgen ; il Y a quelque temps, une autre
partie des bijoux f'ut retrouvée au Haucnstein
par un ouvrier.

Les ~ccident:SI d~aviation'

t» rièiltcnOill' 'Quie/feU]' MAlER
<J.Lli s'est tué clans les Grisons

•
Nouvelles financières_.

La banque Leu
Le; bénéfice net de la société de banque Leu

et Ci'c, à Zurich, pour 1932, s'est élev é, y com-
pris le .report, il 2,978,291 fr. (en 1981
3,508,71:3' fr.). Le conseil d'administration pro-
posera il J'assemblée générale de verser sur il'
capital-actions de 50 millions de f'r. mi divi-
dende de 5 % (en Ùl31 : 6 %) ct' de porter
Cil camp le nouveau 346,960 fr. (en 193,1 :
351,680 fr.). •
echos àe parlouf- LA JEUNE MÈRE'

Dl) Iournnl des Débats :
Qu'il est difficile d'être parents! C'est la

phrase découragée' que lança d'une voix douce
(il ne .f'aut être entendu de personne] une
jeune mère. .

Celte constatation faite, établie, hélas I par
des preuves sans' fin, elle' songea à celle qui
avait guidé ses premiers pas. Par un effet
heureux, èlle se souvint combien, dans sa
petite enfance, elle était turbulente, désobéis-
sante, à rendre jaloux un jeune chat de deux
mois. Elle se souvint qu'elie avait connu toutes
les indigestions prévues, et... imprévisibles
dues au caramel mou, au chocolat, à la ré-
glisse, et que, tout de même, ellé n'en était
pas mode. Alors, ràssérénée, elle quitta cette
attitude d'Andromaque éplorée qui lui seyait
à merveille, pour retourner, oh! d'un pas
feutré, dans la chambre où deux petits mons-
tres aùx che, eux dorés dormaient, le visage
tout rouge de fièvre. Ils cuvaï'ent une orgie
de caramef nïou (tout recorimiënce). AlîtòlÌi'
d(~ leur visag.e charmant; un air de candeur,
de sagesse, restait suspendu comme un dra-
peati hÌmlc, - armistice du" sommeil -. La
jeune mère, un long temp's, contempla cette
merveille. Mais, comme elle n'avait pas tout
donné de son enfance à ses deux f.ils, et que
ses. vingt-cinq printemps restaient tout impré-
gnés 'encoré de' larmes et de dres enfantins;
elle' s'indigna : « Cet air d'innocence, après
tout ce qu'ils m'ont· fait, quelle fausseté! ».

~bis l'un des deux petits monstres soupira.
Allons, voici la jeune mère qui goupire aussi,
cl, bien vUe, se penchant vers' la joue brû-
Illnte : «. Pauvre chéri! » Oh! mais tout bas:'
il De faudrait pas qu'il l'entendît. Que' devi,en-
qrait son autorité? .Et la jeune mère se tourna
vers l'autre mioche qui, lui; gémissait à petits'
COl'pS. Il ,est si ,p~ti!, ßeJl~ (!.ns, f14e'i\c'est à
peip.esi l'on a pn croire à sa gournlilu,ldise.
Mals, généreus~!llent appr.oy.isionné par l'aîné,
il s'est gavé de marrôns glacés - à s'en
éto~lffer! -- a dit le docteur. La jellll'e mère
est: toute tendresse, tout amour pour Ce béhé
go~rmand, Elle .dit : « il est s~ pétit ( »
Adorante, elle joint ses mains. Elle l'embras-
s"er~it bien pour sa peine. Mais elle sait déjà
qu'à cet âge magique le mal part en dormaÎÙ.
Qu'il repose donc.

MOT, D~ ~F.IN

J~e professeur à un jeune Français qui pas~e
s'où baccalauréat :

- Dails l'histoire, il y a plusieurs chien;;
célèbres, pouvez-vous m'en citer un.

- Oh oui, monsieur ... Le chieil d'AlcibiadB.
- Très, bien,.. Pouvez-vaus m'en citû

ù·autres. .
--;- Oh oui, monsieur... Le lévrier d'Al'cJ;i-

mède ... , le molosse de Hhodes ... , le dogue d'J
Venise, .., . le barbet d'Aurevilly_

Dernière heureFRIBO'U..RO
, ~ ~ '

RÉGIME
r .

HITLERIEN
Sdciété t~chnlqne fribontgèofse

et Société des ingénieurs et:archltectes.
On nous écrit :
La Société technique fribourgeoise, qui

groupe actuellement 250 membres, dont 24
font partie de la Société suisse- dès ingénieurs
el architectes, a tenu dimanche 29 janvier
son assemblée générale statutaire à l'hôtel
de la Tête- Noire, il Fribourg. Soixante-quinze
membres y prirent part. M. Buchs, directeur des
travaux publics, voulut bien honorer cette
réunion de sa présence, témoignant ainsi de
son attachement ü la Société technique, dont
il est lui-même un membre dévoué.

La partie administrative, présidée par
M. Henri Gicot, fut rapidement terminée.
Dans un rapport très précis, le président
relnv;a l'activité de la Société durant l'année
1032, rappelant la mémoire des membres
disparus en énuméraill leu~s mérites el leufs
titres [à, la, neconnaissance de la secfion. Puis, . , l , .s
il donna un aperçu du programme d'activité
envisagé pour l'exercice 1933, tant - au point
de vue des courses que des conférences. II
fit resio~ti~ notanln~enl J'utilité de ces conté-
I\en,ce,sagrémentées de fIlriis et de projections,
données ",5u1'· divers sujCi:;:" mir .. des personnes
compétentes, en insistant sur les avantages que.
los- membres de la Sociéié technique et ':es"
~lèNe.s .du , Technicum, ~ qui y sont rég~r-,
lièrement invités, - peuvent en retirer au
jDoinlr:de vue du développement de le{{r I

instruction. Les nombreux 1~1aîtres d'état ,que '.
la Société technique compte dans son sem .
ont. ~galement raison de s'y intéresser de' plus
Cil plus, cal' les sujets traités dans ces confé-
rences constituent; pour eux surtout, un excel-
lent moyen de compléter leur culture technique.

En fin de séance, les m'embres vétérans de
la Société, c'est-à-dire tous ceux qui avaient
ii leur actif vingt-cinq 'ans et plus de sòciéta-
riat - il Y en avait exactement 28 _o, reçu-
rent unc plaquette souvenir, gravée par la
maison Hùguénin, frères, au Locle, en témoi-
gnage de reconnaissance pour leur fidélité il
la Société. A noter que trois vétérans avaient
respectivement 40, 4.8 et 50 ans d'activité
ininterrompue ÌI, leur actif, cc dont ils furent
vivement félicités.

L~ comité sortant de cha'rgë fut réélu par
ncclumafions, pour l'exercice 1933. Il est
composé comme suit : président : M. Henri
Gieot, ingénieur-conseil; vice-président : ~1. Ber-
nard .Aeby, adjoint de l'ingénieur cnntonul; .
secrétaire : M. Frédérlc Job, architecte, avec
!IL 'J. Charles Hœring, architecte, comme
adjoint; caissier : M. Alaise Meuwly, 'hef dè
service ;, bibliothécaire : M. Henri Hogg, entre-
prencur: opérateur et conservateur des appa-
'reils : M. Louis Gross, technicien-électricien.
Enfin, M. Léon Hertling, architecte, fut' réélu
par acclamations au poste de membre délégué,
lÌ la Société des ingénieurs et architectes, qu'il
occupe avec, distinction depuis de nombreuses
années. ß. A.

'LE
Berlin, 2 février.

La" Deuisclie .4l1gt;meine Zeitung dit que la
tentative de Hitler d'öbtenir par des' électioÌ'-'
lu majorité qui fait maintenant défaut au gou-
vernement comporte de graves dangers, ne
serait-cc qu'à cause de la surexcitation qui fait
chaque jour de nouvelles victimes. " Heureu-
semènt què la campagne électorale sera de
courte durée. »

La' Bœrsenzciiunq dit que Cl' sera une lutte
décisive entre le nationalisme et le bolché-
visme (!)

La Germania (catholique) regrette que, an
lieu de faire appel aux représentants du peu-
ple, Je gouyernement ait déchaîné les passions
ct nit rècourii aux chances iuccrtalnès 1 d'une'
lulle! éleètorale.· .

Le Vorwœrts (socialiste) préconise la ceins-
titulÏOIl d'un c f'rcint cles' tra-vailleurs » il' oppo-:
ser "au « front de Harzhourg ».

« Au lieu du travail et du pain, dit le'
Berlinor Tageblatt, le nouveau "gouvernement

.' n'apporte que l'union nationale des bulletins de
l vote, )
! " Le. Bœrscnkurier déplore les pertes 'économl-
ques que vont occasionncrcI'Incerfitude cl les
troubles des élections.

Pour la Deut sclie Zeiturut, l'appel met fin à
une période de l'histoire allemande.

Le Vœlkisclie Bcoboclücr,' organe de Hitler,
sou!igne que le gouvernement est disposé ù sc
soumettre ù la décision du peuple. (?)

Berlin, 2 [éoricr,
M. Hugenberg a convoqué' un congrès du

parti national-allemand ù Berlin, le 12 f,:~vlÎt'r.
Berlin, 2 février.

C'est ~1.. von Papen qui a entraîné le cabinet
ü la dissolution du Reichstag. Hugenberg et
Seldte voulaient qu'on proclamât l'état de né-
cessité (Nots/and) el qu'on ajournât simplement
le Reichstag. Ils sont restés en minorité ct ont
fini par sc rallier à la majorité.

Sur 575 sièges du Reichstag, les hitlériens
ct les nalionàlist~s en on t 247. On compte ~ur
une très forte affluence d'éleèteurs,. ce qui obÌi-
gera les partis gou~ernementaux. il un effort
intense, pour gagner les 3 millions de voix
nécessaires pour la conquête de la majorité.

On croit qu'ils y arriveront si les petits
partis de drolte se rallient fi eux,

I .
Si le gouvernement l'emporte, il ne restera

plus ù la minorité qu'une garantie : c'est la
clause de la majorité des deux tiers exigible
pour les décisions ayant une portée constitu-
tionnclle.
Le~ questions du, p~ntre eathotìque

à Bitlër
, Berlin, 2 février .

. Voici lès questionnaire qui avait été adressé
par. le Centre catholique au chancelier Ìfitfer :
1Ò Le parti du Centre désire être renseigné

exactement sur le programme du gouvernement.
2" Il désire, en particulier, être éclairé sur

(;ymliastiqlle les pÖintS' suivilliH:
On nO~ls écrit : ' " .. ,' . Q\Îell"es garânties le
La section fédérale de gymnastique de donner de son intention

Hamont 'a tenu samedi soir son assemblée titulion ?
annuelle à son local, à l'Hôtel de ville. Trente- j Est:il' prêt à ,pré'ndre l'engagement de ne pas
cinq membres ~lCtitS ct pas'~ifs participèrent à jn"ôqüe'r hi force majeure pour poser des actes
la réunion qui fut présidée par M. Ruffieux, inconstitutionnels ?
président. ' . Promet-il de rétablir au

Dans son rapport annuel, M. R'uffieux a cho~,es normal' en Prusse 'l
retr'acé l'activité de l'a société au cours d'c entend-il procéder?
l'exercice écoulé et a souligné notamm~nt les Estm prêt à .reprendre .. l'œuvre de colonisa-
brilÌants succès remportés par la section ù' .la tion agraire ct à la poursuivre contre toutes
fête fédérale d'Aarau ct les non moins beaux résìstances "quelconques? "
résult~is obten~s il Cl1âtel-S-ain'I-Denis par les . Est-il prêt à ..adoucìrTes rigueurs du décret
pupilles. Il en a attribué les principaux m~rl- d'urgence en vigueur, au point. .de vue social?
tes au dévouement des deux. moniteurs: Est-il vrai <iu'ii se, prop'qse p'flboljr le ~linis-
M~i. Beck et CÙaillla'z: tère, du tr:ì~ail. et d'en disperser les ressorts

Il a été eìlsuite procédé au renouvellement ent~e .d'auiI."es Inillistères ? ,.
du COl11it~ d6ùt les mernbres élus sont: Ente~d-il;rerspecter le d~o'Ìt d'~s~oCÌ'ation ?
MM. Ruffìellx, président; A. Còdouréy, vice- Quëis SOllt !ies' pr.oJcÌ~ aq S:ùjet des asstirances
présiqe.nt ; ~oubaly, secrétaire, et Equey, c:lis- sociales ct des c~n:tl'ais de'saiaÌi-es ? .
sièr. MM. Beck et Glaml-az furent confirmés Que veut~'iIfaire· p'oür co'ndÜer les' iritérêts
dans leurs f(mdions, le premier comme moni- de l\l'gridtlture ct ceux dè l'exportation
teur de la sèètion" ct le second comme chef indilsltlcÌÎé:?
des pupiiIes. M. Stun7.Ì a été appelé à fonction- . E'Sl-il décidé à empêcher l'infÌation sous
ner COIllme sous-chef de la section. Deux véri- n'imp'òi'ie qt'lèlle formé? .
ficateùrs des comptes ont été choisis, s'oit Ce qlt'Òl1 dit ii. D():ò~n"clìéz' i';èX::.'Ìtài~èr
MM. Krieger ct Rafenmeyer: Londres, 2 févj.lèr~
l La lect~lre des comptes a permis de constater " ,L.'Evening Staii.dm-d 'p'üfJÌie ie n'fès'sag"e s'ù'i-

que l'état fin'ancier de la caisse était très satis-
, f-aisaht.' L:ï dale d.e l~ soirée annuelle de' la vatit que lui 'U téléphoné de Doorn le major-

dillhé de ~la"-fflàisÒW,d'è· l~ex~li'iiiser': . "
société a été définitivement fixée au dimanche" ; - . " 'r )' .: l Sa Majesté impériale n'a aucurie QPllliori
26 février prochain. Le programllle a été tràcé .. ., . ü Qxprinrel- -;'i\r sllJ'èt d.ii p' rcsëilf g' öùvèrnèÌnen:t·
d~ll1's'~Gs ;grandes~ìgqes. Le tl).blcau cOlUmémo- .
ratif .de. la f~te (çdérale. rl'Aarqu, con~u' p~J.:' all~nùìnd .. gii Maj&'sté imI>éfràle iri'aùtorise à'

. . déme'iitir q'lf'él"le :ïil l'fMëritiòìl d'e q'tiifter D60rn
~tGobet, technicien il HorÎibnt, a été présenté. i. à pré'sent ct à déèhù'êr (jüe ffìiSfbÌre des à'ii{o-

. a~.l coprs de la séan...cet ct u,' fait .1'!ldm. ira tian des ' O! '" • " ..":,. . mol)ire'S'çH.'arg'" €f's, éq'lril?'ées' èt tenu"eS. prêtes il
ni.embres. _ ...

le ,ramener en Allcn~ak'ne est (ìn-c pure
, inv~'ntibn~ » •. .

J~'lrl}fl§iorl: :iü'i auÌ6Ïl1ohilé's sc r'àr;l)orlc à uÌle
nou\'8Ue pùblié'e hier IÌ1a'ti'n par un joümal dc'
LoMrés. ..

~j"."aQ-;-·v-~"'~"':'r~I"';,;;'::,f~7~r~2~8~1-2~9~1-··~3~O""I~3":ol"'I-,1:""e-rl"":"-2-j-,!f~;,-'v""fj"'Je,.,.,...:r,.. ~'trJelllrlg··Stanàârd fait suivre ,le message..;;....;..±!--:-"~-:--+-+. .;;.;+.;,....;+-,.;.....~..;.:~~.T:::~~ ci -dessus de l'observa tian qiie, d'a près des
720' ~ ~ '120 iufÒri'üatfoI'ìs' véÌùies de Dùörn, l'ei-emp'eréuÌ' et
715 ~f " ~ 715 l' d-Uronpri11'z bùt malîifesté leur satisfaction

1=;,. .ti.: de ;ta' ri'òIÎlinatioìl d'Adolf, Hitler au poste de
~~~~ I~ . ~" ';':J9 ch'dné'eIiér -dü Reich .. Tous deux auraient été
705 I:?- ~ 7~ e!l ;colÜÎütiriièa'ti'où' cbnstallteavec Berlin depuis

I-. de4' x J·ours.~ ,'--
700 I=- , " 'IF" 700 Perqutiitiöns
69~ ê- ~ 695 Berlin, 2 février.

.. " c " ' " ~. ià ""O'lîêe de CnarlottenbòiÎrg opère' desp )', \ ~ p
600 ~ 690 'perquisitions et a saisi uri certain nombre
685 I~' " . , ~ c 685 d'3irn'H~'s: ~lle il'a procédé. à aucune àrres-
...;.~=-...:...:.:.:.~:.:.:..~~;.,.:;~~:...:...!.!;!:...!..:.:.:;;,.: ....::.;.,!.....::::: 'talion'.

,~~,<"'.~. _.) J. '.~~ .....,'

THERMOMBT~, (.

gouvernement peut-Il
de . respecter la cons-

plus tôt l'état de
De quelle manière

....
':BULLET1N MéTè6RÒLÖdi<i'u'g'
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COl.lpSde feù'
, Milspe (\VeStplÎ'aliê), 2 février.

(\V011/.) -'- Ì)ës côlÌisìòl1s së son1 pròduites'
au cours d'trite Inanifésiatiòi1 des naticìnaiistés-
s<,cianx. Des coups de feu on'! été tirés. 'frois
personnes ont été grï'èvcme'nt blessées.

janvier I 271.281 29" 30 811 ferl' 2' fév1rier

1I~:~~:·1't~l-l~l'~I~~I"~1-"~11~1'1I~:~~
~h.soir - 7.,;--.4 '. O . iLJH 4 .. ?Il.soir

'f

Une :innovation heurëûsè
de M. Roosèvelt

Warmsprings, 2 [êoriér,
(Reuter.) - On annonce que 1\'1. Hoos~"rlt,

le président élu des Etats-Unis, et lè sénateur '
Hull ont rédigé un plan destiné à abaisser- les
tarifs douaniers du monde entier et ìl stabIli-
ser les monnaies en échange de cOl~cessions sur
les dettes de guerre.

La rentrée des Cortès. et la loi
sur les associations religieuses

Madrid, 2 février.
Les Cortes constituantes ont repris hier

après midi, mercredi, leur tâche ìnterromnue
depuis le 27 décembre. .

Les parlementaïres vont aborder là discussion
du projet de loi sur les associations et COll-
grégatìons religieuses.

On sait que les ordres religieux seront SOH-

mis . à une loi spéciale votée par les Cortes
cons,titUantes .• Le projet présenté' par le gou-

. vernenient prévoit que les ordres religieux Ile
.,pourront acquérir ct conserver que les biens
absolument nécessaires li l'exercice de' Mut but
essentiel' ct" qu'il leur sera absolument défendu
d'exercer l'enseignement. .

Les ordres religieux devront 'se raire inscrire
sur un registre special, déposé au ministère Je
lo justice, et rendre còmI?te, mensuellement, de
leur administration. '

Cc projet sera vraisemblablèment adopté Slins
grandes modifications et malgré l'opposition
énergique des. groupes de droite.

Le' Pape· reçoit unë victime
des bandits éhinois

Rome, 2 février.
Le Pape a reçu .en nudience privée le

H. Père Gennaro Lazeri, des Frères Mineurs,
qui fut capturé en mai 1931 par les hrlganûs
chinois, avec Mgr. Ricci. Celui-ci, on' s'en' sou-
vient, mourut une . fois libéré, des pcìvnttous
endurées au cours de sa captivité. Le Père
Lazeri, qui a été p.risonnier des bandits pen-
dant six mois, a offert au. Pape le journal de
sa captivité, ayant pour titre: «. Six mois avec
le Dragon rouge », d'ans lequel, sont racontées
en .particulier les souffrances de Mgr Ricci.

En vue des béatifications'
Rome, 2 lévrier.

~a Cöngrégattön dès Rites, rétillïé ~n pré-
sence du Pape, s'est occupée des miracles pro-
pesés pour la' béatification de Gèrnriia Galganl,
de Lucques, morte en 1903, et s'est également
occupée du décret pour la béatìfìcation de la
vénérable Marie Pelletier, fond-atrice des Sœurs
du ,Bon-Pasteur, morte en '1866. Ces deux
béatifications auront lieu probablèment en mai
öu Cil. juin, c'est-à-dire dans le premier cycle
des béalifications dont font partie les vénéra-
bles Madeleine Labouré, Vincenza Geroza et
Joseph PfgnaleUi.
Lß cardinal Frul1wfrtij va Diieùx

Rome, 2 février.
L'état du cardinal Fruhwirfh, qiû .s'étaìt

aggravé dimanche, s'est amélioré dès lundi soir.
'L'-amélidtationa continué ct, nllirdi les' méde-
cins ont déclaré que, si aucune complìcaììon 'ne
survenait, le cardfhal pourrait se lever un peu,
Les prisonniers politiques e'spagnôls

évadés
Paris, 2 février.

, ,(HdvàS'.) .;.....Trois déportés politiques espä-
gnols évadés de Villa Cisneros' (Màtoè) . sont
arrivés hier soir mercredi, ft Pai-is.

La Iig'ne aérienne .ilaD~Ztl1iiéh
.Mi/ad, 2 février.

. Les journaux annoncent que lähouvelle
Iìgrie aérienne Milan-Zurich qui, par des c.o,m-.
munieations rapides, unira l'Italie .avec Parjs

, ~. ~ J, . " •

et Londres.' sera régulièrement ouverte le .pl'in-
temps pr.pCI!l;lin_ Des ,vl,>ls, d'essai .oI}t 9éjà ,eu
Heu en 1932 et les expériences faités OÙI. per-
nlis 9'fJ,I;g.a.n,i~er, ce tr~nc r,éguli~r_, ..,"

ExplôS"ion prèS' aè" 'a8iîès . '
Gênes, 2 lév.i#r.

. Une formidable explosi0I! ~\esl produite à
bòrd .d'un; navire en vQi~ de démolition, près
du pont'de l?àleocapa.'· Presque toûs: les .QU-
vfiers furent projetés <,lans la me~, par suite
de la violence de la déflagration. Trôis d'entre
eux sont' grièvement blessés et Qnt· été trans-

'. porté:;, à J;h('>pital" ..où on 4é.~espète ~~ lçs
" s~u'ver. Les autres ne sont atteints <lut! légè~
Ternent.

t
~ladame veuve Marie Savary-Cottet, à Fri-· I., ~\.~'bOlÌÌ'g,.·.·· "", '~., ,( ì

Mo~~reur èt" r\fàdanle Louis Sàvo'y-SavIHy et .
leurs enfants, à 'FriIlouii(;' '...., .
, . ~ademoiselle Adèle Cottet, en religion, à
Àngers;

Monsieur et Madame: Joseph Cottet, à
Londi-ef·

Mo'tÌsi't'lu:r: êt\ Ma'dàri\'e .John McEnery-Cottet,
à LoWdrM;
, Madame' veu:\ié'Blise' Krelin, ..seS enfants et·
petits-enfants; à Châtel-Saint-Denis, les Cammes

· lÙlre~tes. et alliées font part de la perte döu-,
• IOl~reuse qu'ils viennent d'éprouver en la per-

sonne d'e,

Madame Séraphins. CO~RT"
nee K~uif

. h~ruaiie de' Saint-Françoii

léur ..çhèX~". ,I~ère, .grand;,mère, '\lrr:(è"r~:g~:ànd:.
mère, belle-sœur; "tant'è, . grand;ià}~ie ë\çou-
sine, pieusement décédée. l'è 1cr fé.v~ier~dans

, sa 90mc année, munie des sec()lt~s" d'{ lh r~li-
gidn. .'• , ,.' '~ > ~, ' • !I; ,

L'of~ice , d'enterrem,ent ,; ,aq.x:a . U<;li, .;~~l~è.~i,
4 fé~fl.er, a, 9 heures, à l eghse de SalUt-Jean.

Départ du domicile mortuaire : .diand'-
fontaine, 24, à 8 h.45.

Cet a"is tient lieu de l~~ttre de. fciir~pairt.
• <f'y.",t
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Carcla paroissial da SaInt..Plarra"0: ...

On nous écrit :'
:•.~ ".~ ..... ~

. Lf>8 fo~~~I.onnal ..f's et 'empl~J"é8Mercredi soir, 25 janvier; a eu lieu I'assem-
de l'Etat " blée de réouverture du Cercle paroissial de

Réunis au Cercle catholiqu~, sous la prési- Saint-Pierre, Elle fut présidée par .M.l'abbé
denee experte de M. Pochon, substitut du .Dumont, directeur, et honorée par 'la présence
procureur 'général; le 28 janvier, .les fonction- . de M. le chanoine .Zurki~den, président d'hon-
naires et employés de l'Etat ont entendu lm . neur. Après le salut d'usage du président
rapport présidentiel, dont le style égalait la va- .général, M. le professeur Jordan, M.' l'abbé
leur documentaire. Notons d'abord le souvenir . I?umont' lut son rapport taIll~~el, qui fit ressor-
reconnaissant. adressé ù la mémoire de M. Thé- . hl' les ombres el les lumières d'une activité
voz, ,préside·ntd'honneur. Il fait mention, .en l,n~lgré tout ir:lportantc,puisqu'elle groupe les
outre, de la retraite, de M. Perrier, conseiller . efforts de trois sections d'âge travaillant cha-
d'Etai, et de.' .I'électìon '. de son successeur, . cunedans sa sphère. Les ombres, ce sont les
M, 'Piller, juge fédéral. Si le .prernìer se montra .·,.fautes et principalement: les omis~io~s qu'on
un .ami' .eornpréhensìf ét fidèle, le second ne découvre Inévitablement lorsqu'on -fait 'une
révélera .pas moÜIS' de bienveillance. Du reste, . revue qui n' est pas qu'un simple étalage de
n'a-t-il pas déjà témoigné de .son , dévouement . succès. Les lumières, .ce sont ces succès aux-
en yQula,n bien se 'charger, 'cet hiv~r, d'offrir ~.quel,s il convient de 's:'äf.l;ête~~pßur repartir avec

{ . .i;u.n,.elan.nouveau yers ,leim~eqx. , ... 1 ~
aux . onctìonnaires . un .. co url' . pe; :dr.ojt ,:public • l

fribèurgeois ? Le rapport' signale . le succès Parmi ces succès, citons, l'influence de la
dt')e cours ..et ne manque pas dè dire la .;:,grande retrail~ anllue,ll~,ii de "fraîche ;'némoi;e, ~
gratitude."d~ J'association envers M. ,PYlel-. l ?é,S C?~mUnIOns g~ner~~s'I ,qes, ,conf~~ncfs~

CeUei[ dçrhj~rd Ifa eil qu'à se l~u~r: .comme c 'apolog~tlqu:s; les bienfaits d, une ' ,Co,nf!r~n~c >

toujours, des excellentes dispositions' du Con-' de, Saint- Vincent de P-aul, d une œuvre .de
seil .d'Etat '. :son égard. Lour?es,. des Cercles d'études où lie fqrment à

Par vsuite de' démissions, le comité s'est vu l~ f~I~, Jugement ct défense. Signalons aussi
adjoindre des. farces nouvelles. Les fonctions l amìtìe s~uvent très chaude qui lie entre eux
de secrétaire sont échues à M. Dorthe' secré- d;s chrétiens préoccupés avant tout d'unité et

. .. .,." , d apostolat.
taire de la préfecture. ue plus, M. Laurent .... . "
Brülhart, 'commandant de la" gendarmerie; t't, Amsl. mun,.s pat leur directeur de conseils et '
M. Müller, chef du service des contributions de motifs d espérance, les membres du Cercle
ont été élus membres du' comité. M.. Pochon. procédèrent ensuite 'aux élections statutaires.
a consenti à garder .pour Un temps encore les, ~ .. ,l~ profes.~eur Jordan, dont la !)femière
délicates fonctions de If! .présidence, a.nn~e de présld~nce fut féconde :n solides réa-

Vingt-deux nouveaux membres ont été admis I!SatIOns, fut réelu. aux acclamations de toute
dans l'association. Elle a 'perdu' cinq membrés," l assemblée. L~tres dévOl~é .secrétaire général,
par suite de décès. M. Je'an Andrist, ayant décliné une réélection,

La caisse de secours en cas de décès pré- fut. remplacé. par 11I~ jeune particulièrement
sente un avoir, de 16200 f ' actif, M. Steinauer, fils, Les autres membres

, .'. r~ncs. . du comité, MM. Ernest ct Félix Dousse et
La plupart des fonctionnaires Jouissent de 1\1'1 .. d G d l bé '. . d ' j • "OUIS e en re, eng o s dans un même

ressources mo estes. Et pourtant, ils savent témoi d' ff ...' ,
sc priver en face de l'inf t Ed' b emoignage a ectueuse .sympathle, virent

. , . . or u?c, n e~em re, aussi leurs mandats confirmés. :
une liste de souscription CIrcula qUI, bien ", .
vite, se remplit de noms et d chiffre Enfin, après de précieux encouragements de

e I res. M l h . Z ki d •
Résultat : six cents francs recueillis comme l,' C C anoine ur m en, cure de paroisse,
cadeau de Noël des fonctionnaires aux chô- l assemb~ée se sépara,. heu~euse du devoir
meurs de la cité. accompli et des perspectives 'entrevues.

Le samedi, 28 janvier, eut lieu hl soirée-
I.e tournace. sur .bol. au Technlcum . choucroute annuelle, hon6réed~ la présence de
On nOUS écrit : quelques invités.. dont M. Fragnière, président.
L'Ecole-atelier de menuiserie du T~~hnicum, du conseil paroissial, et M. Ruffieux, organiste

spacieusement installée dans le. nouveau bâti- et directeur du, chœur mixte.
ment. de l'école et dotée -de l'outillage et" des. M. Fragnière y prononça un excellent dis-
machines les plus modernes, compte, depuis cours, félicitant -le Cercle de son, id~al.~ élevé,
quelques mois; un alelier de tournage. sur, bois. qui, sans prononcer d'exclusive contre les;
C'est, croyons-nous, le seul. qui existe dans la autres sociétés, utiles et même nécessaires, lei
ville de 'Fribourg. Des travaux "très variés y place au· premier rang 'parm~ les, œuvres
sont exécutés d'après des modèles et des d'éducation populaire. Il se dit heureux de pou-
dessins ....~.l,s,,s,(J.rt ,'.',to.us d..:.un .fini et d'un,' goût ... ,, " .poir suivre dans .la presse l activité d'un groupe
parfaits' et d'urie très belle qualité. De styles 'à,làquelle ses nombreuses occupations l'em-
classiques QU ~m~dern~s, il,~,_c?ml?renne~t, "t0l!spêche.nt souvent de participer.
les tournagesmecessaìres a l'a construction des M R fi, cl l "
meubles et de~ objets usuels et à l'aménagement d ..• · u leux, aUd nom éte a chorale qu Il
des ì~iffiu~s~·· .. . . ,,'. <. v,.~'"< lI'1ße avec tant e comp tence .et de dévoue-

L'lns ....uctio d élè .. ébéni t ment, souligna les liens d'amitié qui unissent~. n es v.es: menU1Slers-. .nu es ., '1 .;d d" ' ." '.. .<", •
du Technicumtireun .large rofit ,de .cette inno- ... ~s eux gran es œuvres paroissiales et se fit
vation heure·use. Durant le~rs cinq s~mestres', l élQq~ent avocat du.irecrutement des chanteurs.
da cours, les apprentis s'initient au tray~il'. 'M· l'abbé Dr Koch, délégué de M., le curé..
délie;t dU' tour à bois. Ainsi leurs 'connaiss~n- -empêché, adressa en français et en allemand
ces professionnelles en sont:ellesl accrues, Peut. quelques délicats compliments à F,rihourg .et au.
être même, que!ques-uns son~eront-ils. plusCercl.e et y .ajouta. le ,ré.gal, ~'.un , CO~lfl, récit.al,<
tard à,i,1pu~~,,~elat~e!1tjpnjs~~$l{!Ì ,;a\l",{QUr-.' ;de piano qUI penmt d appreC1er son tres beau
nage, Ils n auron.l point tOrt car, ..m~lgré. le talent. . .
succès actuel d,es meubles .dépouillés rde, tÇlUt, .M. Jules' ·rhür.!er; ancien président général
ornement, le~ bo'is artistement tourné.~· 'sèront et membre d'hònneur, dit aussi brièvement sa
toujours en C-aveur.· ;.joie de' se retrouver au sein du Cercle dont

il. est, un des fondateur:s.
.La' peUte revue annuelle, 'devenue une tra-

dition, .donna' l' occasi~nau nouveausecré\;lÏre
génér'al, M," Steinauer, .fils', de rappeler le sou-

. ,'enir des deux conseillers nationaux qui, cette
année, 'ont tant faH.·parler d'eux : l'un par
son admirable résolûtion qui le propose à l'édi-
fication gé~érale ; l'au.tre .!- le hideux et lâche
prbvòcaleur . N'icole; p.ttr·,sop cynisme qui le
désigne au dégoût de' tous 'les honnêtes gemo

Il y, eut, en. outi'e, diverses 'productions ,le
jeunes gens qui surent habii~ment faire appré.
'cier leurs talents.

. C'est au milieu d'uné. atmosphère de saine
gaieté que s.'acheva cett~ ~oirée d'une tenne
exemplaire.

allltiç.maladie~hrétlenne.lIoeJaie'
Las/:ktiòl}' dèFribourg de' la calssé-maIadie

chrétiènhé-soéiale' ltiendra son assemblée an-
miellé 'mercredi 8 février, à' 8 h. X du' soir,
au fer étage 'de la' Brasserie Pcier.

Une pelite causerie, aveè projectiòns"sui"ra
l'assemblée.", '.. ' .

.'.' FIDES
UNI'ON ,;·FIDUCIAlRE,

'LAUSANNE
. PI. 8t-'rançois~ J~b18

Expertilàeil ,-. R•• i.ione
Imp6te.

86$"
·Bilane
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Uathédrale de Saint-Nicolas
Demain, premier vendredi . du .mois, messe:"

des enfants à 8 h. On' donnera la bénédiction
de Saint-Blnise après les messes, à partir de.'
la messe de 6 h. y.. Le soir, à 8 h. 15, sermon,"
prières pour le diocèse et pour la paroisse,"
bénédiction du Saint Sacrement.

Loto l'Unionde des travailleuses les palpitations du cœur, fuit passer le frisson
duns le dos. La note gaie est donnée ,par' un,
nommé Toquet. Il y a des types vraiment
caractéristiques, Mais n'en disons pas plus;
nous ne voulons pas faire un résumé complet
de la pièce pour laisser aux spectateurs le
charme de la première impression et de la
surprise. Les amateurs de mystérieux, d'émo-
tion et de sentiments élevés seront servis il
souhait.

La comédie fait rire aux éclats. Le brigadier
Pomponne est d'un. comique achevé; il ne
joue pas, il vit son rôle. Les autres acteurs
sont aussi très bons el le domestique qui
n'arrive pas ù se raser est drôle, très drôle!
Il y aura il rire pour parler le langage de
Toquet!

Petits et grands, jeunes et vieux, maigres r-t
gr~s, prenez le chemin de l'auberge du Pont-
de-Ia-Glâne ; vous en 'reviendrez enchantés, en
?isant .:r "; Pour sûr qu'on pe. s;attendait .pas
a quelque chose d'aussi réussi; nous aurions'
été vraimeht : sots de ne pas -venir. Pour éviter
les regrets, d'une sottise, accourez nombreux
aux représenlations! Il eSI' fJrti à parier" (~\(~
plus d'un -, viendra deux fois" voir jouer ces
deux belles pièces. ---- -

. On. nous écrit :
Le loto de l'Union des travailleuses aura

lieil dimanche, l'après-midi et le soir, à la
Grenette.: .

Dès 2 heures" après midi, ouverture de
t~lìs les comptoirs, tombola, paquets-surprises,
~e~he, buffet. Il y ,aurll; un comptoir spécial
bIe~ approvisionné en vêtements tricotés, tra-
vaux brodés, etc" à des prix. très modestes.

Le grand lolo d'enfants commencera à 4 h.
Les lots seront très' beaux; prix' du carton,
50 centimes.

Le soir, grand loto à 1 fr, Après midi et
. soir, ehœurs et orchestre. Rappelons que
l'Union des travailleuses compte sur la recette
de son loto annuel pour" remplir l'escarcelle de

,ch~cl~n~ ~e ses sous-sections : cercle d'études,
Jia,son de vacances, caisse d'entraide, amies
dis]1 ,,·alades.

Chaque année, l'Entr'aide dépense plus de
f5ê 'frJ d' .. en annonces rverses pour procurer du
Jllrli'-:V~'lilil ses membres et une centaine de francs
l'Il secours. .

Les dons et. lots seront reçus avec reconnais-
sance aux adresses suivantes : Mlle. Auderset
rue de, l'Hôpital, .27;,,~1Ilc. Kqllt'r, bureau d~
renseignements de . fa .gare ; Mlle Bugnon,
Stalden, 1, et samedi après midi, dès 2 heures,
ù la. Grenelle,
I .. • , ,

, ...Les, lot~ du 1010 seront .exposés depuis ce.
sOlr,leudl dans les vitrines de la. maison
Leil:zig, il la rue de Lausanne, à Fribourg.

Feu de cheminée

Un feu de cheurinéc s'est produit hier après
midi, mercredi, il la Ncsslera, commune de
Praroman, dans la maison de NI. Vonlanthen,
entreprelll'ur. Les dégfltS SOllt pell importants,

Secrétaire de la rédaction : Armand Spiclll'r.

t
Madurnc veuve Justine Gerrei, à Prez-vers-

Noréaz, fait part du décès de

Mademoiselle Catherine LEHMANN
su dévouée servante durant 32 ans

, f)offke d'enterrement aura . lieu à Prez-'
vers-Norénz. samedi; 4 février, à 9 h. 112.

rte* M

'Une œnvre d'inchUecture ré~ssie
On vient d'édifier une petite tourelle qua-

drangulaire au bout du dernier fragment dG
rempart d'enceinte intérieure qui existe encore
à la Neuveville, près de J'ancien Schiffhaus,
et derrière la remise des pompes ù incendie
de ce quartier.

Celle petite tour, qui a fort bonne tournure,
a été construite là cet hivér, pour le trans-
formateur' d'électricité de la Neuveville. Cet
édicule, quoique . installé pour des besoin~
modernes, embellit cet endroit si pittöresque
du vieux Fribourg. ,

On peut féliciter M, Aubert, entrepreneur
de bon goût, qui, - à l'inverse de tant
d'autres, - a su respecter les lois de J'esthé-
tique, le caractère très particulier des sites
voisins de la Sarine.

F,-L,~ Ritter, proj., art=peintre.

•

Monsieur L.
de la perte
d'l'prouver en

Schœni ct sos enfants font part
douloureuse qu'ils viennent

la personne de

Madame Victorine SchœDi~Egger
lem chère et regrettée épouse ct mère, décédée
le . 1Cl' f'évrier, à l'âge de 41 ans, après une
longue ct pénible maladie,

L'enterrement aura lieu samedi, 4 f'évr ier, à
l heure,

Départ du domicile mortuaire : route de la
Fonderie, 27, ù 12 h. 3!~.

.. En Veveyse
On nous écrit :
Par suite de l'insuffisance de la

concours de ski qui devaient avoir
dessus de Châtel-Saint-Denis ont
l'envoyés.

Les pistes, passablement dangereuses en
certains endroits, ont provoqué nombre de
chutes, Ainsi la semaine dernière; M. Pahud, du
Skil Club de Mondon, 's'est brisé" une jambe au
cours d'un exercice au Niremont; à peu près
en même temps, une demoiselle de Lausanne
t('t~hait et se· brisait . une jambe" tandis· qu'un
skieur allant se jeter contre une. pierre .était
également blessé. ......

Le Cercle de l'union catholiq~le de la Ve-
veyse a reconstitué son comité comme suit :
président d'honneur : M. le curé Kolly ; prési-
dent : ~I, Sylvestre Pilloud, député; .membres ,:
1\f. . Alexandre Genoud.. conseiller .comn;unnl ;
'M. Louis Morel, au Bourg; M. François
,Bérard, à Fruence: M. Joseph'Miltasson', ~a-
cristain : vérificateurs des comptes: :M.•rPaul
Savoy, à Attalens ; M. Albert Savoy ; M; Huhert
Genoud, ' . , ; , <l

L'assemblée générale a enregistré l'admission
de 39 nouveaux membres.

neige, les
lieu 311.-

dû être
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Radio-,'
CAPITOLE

Ce soir, à 20 h. 30
représentation du grand film
en tièrement parlé allemand

Vendredi, 3 février
. Radio-Suisse romande

12 Ii, 40 '(dé' Lausanne}, gfllmo·.c'oncerl. 13 h, 40,
informations financières, 15 li. 30, Quintette
.Radio-Suisse romande.' 16 h.' (de Genève), pour
,madame. 18 h, (de Genève), 'Iecture pour les
'petits, 18 h. 15 (de Genève), entretiens avec 13
jeunesse (le moteur. à explosion). 18 h. 30, « Les
ressources financières de l'Organisation iriterna-
tionale dutravàil .»; par M.' Robert Boisnier.
19 h, (de Lausanne), radio-chronique. 19' h, 30
(de -Lausanne), cours prof'essiounels pour appreu-
tis (comptabilité professionnelle)' 20 h. (de Genève),
œuvres de Frédéric, Chopin, pour viotoncelle et
piano, par M, Henry Buenzod,elM:lle Renée Mot-
tier. ,20 h. 40 (de Genève), « tes"'enseign~s et tes
pancartés . dès vieux quartiers de Genève " par
M, Aeschlimann .. 21 h., "concert' de musique légère,

. par l'Orchestre de la :Suisse romande. 22 h., der-
nières nouvelles, 22 h. lO, « Les travaux de la
Société des' nations s , '

Radio-Suisse allemande
12 h. 40 et 15 h, 30, concerts récréatifs par

i'Orchestre ,Radio-Suisse alterna.nde. 21. h. (de
Berne), « Das heisse Eisen· ',' opérette. 21 h, 45
(de, Berne), musique de jazz par l'orchestre Ray
Ven'tura.· .

Statiqns étrangères
Langenber,::, 20 ·h. 15, musique vance, Ham-

bourg, concert d'orchestre et de solistes, consacré
aux œuvres de Weber. Stuttgart, Hl h., concert
réeréatif. Londres régional, 22, h" concert par
fanfare milit3ire, Vienne, 22 h., concert du soir,
Radio-Paris, 20, h. ;~O, radi;):concert symphonique.
Poste Parisien, 21' h. 30, concert par l'Orchestre
symphonique. Lyon; 21 h, 30" soil'l\e IittéraiŒ'e,
Bordeaux, 21 h, 30, concert d'orchestre sympho-
ni.que. Brno, 19 h. 20, concert de piano.• •

.
I dernière

policier,

DER HEXER"
Dès demain :FANNY

, • l ;

.)

Le ~héâtre à lacampqlle.
" f ; 'i'

On nous \écrit : ' r,« •
1·-

On sait. qu'il, existe a.,Villars-sur-Glâne une
société de chant. Mais ce qu'on 'n~ sait 'pas ct

, c~ que nous voulons porter à la. connaissance .
du public, c'est la surprise que cette société
lui ·réserve. Les: dimanches; 5 ,et 12 février,
à rauberg~ du Pont de la Glâne, à 3 h. cIe

~raprès-midi et :ì 8 h. du soir, les chantres
joueront un drame : Là~hmit slIr la montagnr.,·
de Berger, et l'opérette : Nos bicyclistes; ole
Botrel. Le drame est d'une structure parfaite;
c'est bien le parfum du terroir qu'on y respire.'
NOliS nous trouvons duns le milieu paysan
de ,chez nolis, au pie!! de l'alpage. Maître
Pierre est un riche ,agriculteur qui a' Il)l fils;
il est inconsolàble de la mort de sa femme et
consulte son portrait po'ur toute décision qu'il
doit, prendre. La vie au, foyer avec une jeune
fille pOlir faire le mén~ge n'a rien de' gai.
Maître Pierre' engage ün,e nouvelle servante et
!lOUS assistons à un réveillon très réussi. Des
histoires de revenants' jouent' un grand rôle
('t tiennent l'intérêt en suspens. Le second
a(~te l'S,t des plus pathétiques, c'est à peine
si Oll ose respirer. En guise' de chant du
départ, nous ayons enténdu il la fin du pre-
mier acte la célèbre,chanson de M. l'a'bbé Bovel.
Quant à ce qui se passe : Là-lwut sur la
niolJtagne, c'est du grand di'ame qui accélère.

LA.,..
Coupe de bois

"A :VENDRE 'importante coupe de bois' de
service et bois de feu;· accès très facile.

S'adresser' à la Pisciculture de . Marly •.

, .

Rémltat. merveilleux d~puis .1Ì~,,~"lcI
ANÉMIE

PALES COULEURS, NEURASTHÉNIE
CONVALESCENCES, etc.

Auaai agréable qu'une liqUfUII'
Plua actif qu'un médicament. I

SOCIÉTÉS DE
,

FRIBOURG-Mutuelle. - Répetition général; à 8 h. y.,
au local, pqur concert de dimanche, 5 février,
au Capitole.

lailisa convaincre et arriv,a il; Saint-Chamand dès tio~s; très déluré pour son âge, il l'amusait par qui, déjà, la· traitait en: esclave" usant et abusilsnt
1e mois' de juin.' .' ses. réflexions imprévues et ses' saillies pleines d'eUe, lui parl'ant même avec un certain mépris

Mais, seule, entre sàn"pèrß et sa .mère, la d'humour. qui' indiqJait le peu de "respèct que la Catalane
petite Ma~ette. étant. accaJiarée par sa nurse, la Au demeurant, ce charmant enfant annonÇ'llit inspir-ait à ce pe.tit. être doué d'une rare intui-
mà.lage. s'ennuy:ivite; et'èomme ceci n~ faisait "un~ mentalité assez' complexe, faite de contr.a. tion.

Po.int. nar.ti" "".u, p'rögramme, ses. riat:en'ts, . hU" sh' d'c't' D c tt" 'd" "t"
o

l' '1' f 'd 'l~ " ;.u p" ,l ,I Ions." ',' ',.'.';::~~ .' e ce e .e uca IOn 'Hzarre, en ant eval'
_, bien qu'ene,. fi,'renttout au.. :.mò~de po'ur att,il'fr . . '"! 'c f>.t' t t ','~u,(lli:sYIU',e,'Jl.pcfS.~IDi:t.éde~~~e!éU~,à re.{~etJ, p .. Il' ou e sa' vie.'

III ' auchàteau, Yvelin~ et son fils. .' ,. 'r'" Os· ... • bleutes, le temt mat et'~h:litld', le pr'ofil pu\' d~' A certains moments Yveline se disait cela et
" ~ \ ) ~ Le p~élnier 'm~u~~~~ent ide èelle-~ì" fut de- d t I·" . d'f'Les chaleurs furent précoces cette année~là à . s~n aïeule maternel,~e, <1 joli~ J;:sp~g?o\e, tan-, ur'an que qu~s JOurs· essaYflI\, d~ .~q l,.le!~On

Toulòuse ;:<leweilt' <l:'al1tant, cel flé~u <J,jl la ,'vHle refuser; les prétextes, ne ll!i, mi:ln9.uai~nt p'a!!:. i,dlS que son front' bien 'modelé, ses 'yeux clairs, attitude .., Vains efforts! Elle; avait vite fait de
rose, soufflait presque sans répit, rend,ant 'la ,son, ?~,U~~r~gept?' son. d~s~r. de, vivre da~s ,la', son regard intelligent !appelaient le docteur rel(Jmbor I dans· son:ipathie;cette indifférence

". :.... l'" t' 'é 'I l .' . retraite, enfm tous les reglements1comphqués "Jj.,.a,n'. . .... ,,' qu'atteign'ait ce qUi n'était pas son idée fixe,
temperatur.e 'tpar\lcu \crenlen : P'Ill) e,,~.," lit ... '.' d' . '1' b b'. . d cMIri 'lHàTh" ' '. 'f', t t" è on, beau-" u~le successIOlla sor ment au pomt c ne , . Au' .moral, même" contraste:' un esprit vif, une voire<s6n"amour1mafetl1el par lequel, un jour,

e, " ,~~ne:.se rQu~a ?~ a o..... '.. lui laisser aucun . loisir.' ' 'coup' ,plus',fatlguee,: son attr:ut: pour le .plllfslr:,'. , '. 'sensibilité exquise tempérée .. par. une. atUtude elltt devait être' crucifiée.' ..
qui 'surexcitait '. son système nèrveux, lui . ~lle ,fut donc à p~u .prèS invisible, jusqu'.au . r,éfléchie, un air observateur et plutôt grave.. Ûne seule' choSe la sortait d'elle-même main-
créant des forces factices, ne lui permettait plus Jour :ou elle reçut d Et~enn.e u~e. ~ou~te l~ttr.e· _ Cet enfànt pourrait devenir quelqu'un.. tenant, ~O~lt au nioins en apparence; c'était son
de dissimuler lia faiblesse; des syncopes fre- dans ~aquelle, .~~ ,"toute slmp;h~1te" 11. falsa:t disait le 'colonel; il Y a en lui l'étoffe d'un rôle de dévouement auprès dé la jeune malade,
quentes robllgèrent à dème,urer des. journées appel. a leur. 'amlhe et la slJP~b~lt d accorder à homme attrayant et , bon; mais le pauvre Là encore, obéir. au désir exprimé p,ar

entl
'e' res sans remller sur. une cha. l'SC longue " de sa ,chere petIte .malal;le la .chante de sa présence F' , Eti~nne 'lui' était iirtfinimént agréable... Marie~. orgès n élant plus là pour le, diriger, je me

ce faH, comm~ :elle ne mangeait' I?lus, la, jeune sec,!Jurable. '. . . ".,,, .' demande si cette qIère, en ~épit' de tous ses Fleur,'''c'était, toiit':dé même'quelque chose de
femo\C s'aném,ia davantage.' Son"'mati fort Qès le lendemam,,'YvthQ.~-,~s~~.t~ndlt, avec métites; ;aura :bien,:,lìiJ-ev~~,?'U ~n ,vaudr, ait· la luï.' .. ,
alarmé, et sur l'ordre de son inédecin~ bâta' ~on' Gétard,,·.au 'vieOx':éhâteau., . . peine! ' Une pauvre., petite loque féminine si peu
dépa:rt pour' la. Correzê. . '. ' ',~ll,e. ~. futl 'accuei~lie; ayèc, ~,.mille protestations .. ' i ' . r.edoutable, .presque. pitoyable. désormais.

, ' d ·t' t d t t d Les doutes éim.·,s .p~,l' l'officier' 'étaient . pleîne- Tout nàturCIlément, sa présEmce J' ournalière
Cé lut en vain que cette enfant g~tée dìscufa, . ami ~e ,e, : e gl'a, I u. e.: .','; , .. . '". FI d b d '1 è t t dée ment fondés. auprè.s de ì\fme. Harveyne, l.eur :intl'ml'te'~, leurs

se rebella, pleura, allégùantla tristesse de la- . '~Jal'1e- eur,. a ?r" :.eg,J;e,~en III ,lm! ,
calilpagne, son cl}agrin de. se séparer de son par, c~tle cousme ,qu~ ~,etlll~touJour,s, révelé~ \ln Cette Yv~line, qu'on aurait jugée volontiers conversations ne rirent qu'exaspérer le senti-
mad'que ses cours rete,naient ii la Facûlté jus. peu dlstante ~t déd3.1gn~u~"se montra humble, capable de faire une 'parfaite éducatrice, tenait ment qu'elle ne' cherchait plus à ,bannir de son

, t t bI b M F gè médiocrement son rôle. ' . cœur:
qu'à' la fin juillet. Etienne 'fut inflexihle; tout caressan e, pl ~~a, e, SI, !eR:que me or s,
en. faisant h.ri're l'espoir d\m prompt, rétablis- pr~sque co~qU\se, .eut l aIr :?,e p~endre tout à Elle é,tait parfois indulgente jusqu'à la fai-, . Elle prenait mainten'anf un certaiil plaisir il
sement,. il nç, cu,cha. pas à 'lajeune femme' que f'aIt au ,séneux sonœuvr~ hle!lfalsaI~te. . hl(:ss; d'autres fois brusque et dure même jusqu'à' sortir qe sa retraHe, consacrant quelques heu-
son état lUI inspirait quelques inqui~tudes; EUe sut trouver de8 sUJet~, d entrelIen propres l'it~conscie~ce, surtout Io'rsque l'ent'.ant l'ana-. res à peine à ses affai~es et ì; l'in'stnÎction de
tout.eTòis,'âirish,qu~ :rafjjnnait la Fac,ulté;~n .~ intéresser la felllm'e (.f.:ti~n.ne ;ellc lui fit la chait 'Ù ses pensées secrètes qu'elle, s'irritait de Gérard auquel elle enseignait Ics premiers
agissant à temps; l'air vif! et reconstituant de la lecture, l'initia à cel:tain,s t~I.~valÏ~ féminil1~ d~n,s voir troubler. . "éléments ; elle fuyait ,volontiers sa demeur~, CI'

campagne, les longues stations au grand air, les ll'squels elle ex<:cllaIt, SI bien qu on eut Vile fait Puis, Rosario était là presque aussi néfaste, parc solit'aire dont les' grands arbres semblaient
tendres soins maternels, quelques distraction~ de déclarer aulour d'elle:'qu'elle était une aussi exaltée devanl l'enfant que devant la ,l'isoler du reste dUJ monde; cHe fuyait le mm·
paisibles, mieux. qt,le. tous les rem,èd~s~ .au.raie,ùtfeQlIrie, universell,e, ~,ne i~~~,ll!~.~nc,e ·ac~o~m.?li~.' mère. è' '" t'lnure du vent dans "lcs' brt\nëhes feuillues, celui
certainement raison de cet étàf fAcheuX'~',>.' ,;.:.... un ~oble, .. ~œur. Le pellt, Gerard, lUI-meme:, 'Elle ne savait q~'inventer, qu'imaginer pOUl', des cascatçlles,. açcompag'nell,lent,dise~et de ~es

..:.... \. Yéritab'l~bl~Dt effray.ée, la jeune femme ~e fut pour Marie·Fleur"I.llle· source' de" djs~raf-~ +s~ti~f-a!re, prévenir l~s '-caprices~ .de· ce G~:a~d". sombres rêveries. De l'actiòll, ma:nt.en~n:, ~l ~u~

" ",' .

Da ,fell .. SOUS l~s;'.C8Ûd,res
~ . :., '. ';: 'phI' '~drée; VERTIOL ..

11 ' "

fallait de l"action. Ses visites au château furent
un dérivatif.

. Mais, tel un calmant qui tempère la douleur
physique et, à la longue, prò.duit des. effets
mortels sur l'organisme, ,celte .distraction devait
faire sombrer la malheureuse dans 1111 danger
plus grund. .

Si, avec" uni intérêt 'nullçment ~int, elle
acceptait d'écouter les conversations\~futiles de
Marie-Fleur . racontant ses mon'dtinités ses"
distdctions, SC's~tòileltes, c'Nait liàrce qu~ vite
s'y. Illêlait le nom' d'Etienne,," r I;V) )

'I. Avec une Iiai:eté enfantine, la jeune féinme
se 1plnign'âit gentiment dei se's :r'égi;tanees, de'
ses scrupules de conscience... Il était si peu

'lÌomme de salon, ' i'.

A côté de cela, hon certes, prévenant, le~dre,
travailleur acharné, réussissant d'une manière
qui le comblait de' joie... Il y aV'ait un mönde
fou à ses cou~s publics ... Ses articles ·de critique
littéraire forçaient. les portes des"plu>" grandes.'
revues; ses livres aussi avaient un vif succès.

Ainsi, de plus en plus, Yveline vivait ,de la
vie de celùii qu'elle aimail; à travers le
babillage UB peu incohérent' de Marie~Fleur,
elle devinait complètement ce qu'on ne lui
disait qu'à moitié et qui découlait de. soi-même.

Son ami, toujours épris de sa petite épouse,
ne trouvait pas en elle l'âme. sœur,' la compa-.
gne intellectuelle dont il aurait eu besoin"1

(A' suiIJre j= a

. ,



Lo:erie da cinquantenaœe l
de la

, Musique "La Concordia"
FRIBOURG

Liste des lots' gagnants

''IIIItMi"'l p'.

A propo~ de « FANNY»)
La direction du Cinéma Capitole se permet d'attirer
votre attention sur la semaine de grand gala cinématogra-
phique qui débutera VENDREDI, le 3 février. par la
projection du îilm

F A N N,V
de MARCELP AGNOL avec RAIMU
C'est toute l'âme genereuse du Midi qui s'y exprime par
.des sentiments spontanés. Tantôt graves ou tendres ou
.tragiques, tantôt malicieux, pleins de bonne humeur
et de gaieté,

FANNV
est un 'éclatant succès, une œuvre d'une . extraordinaire
, puissance, êtoniiunte de' vérÙé. . .

ILFAUTVOIR «FANNY»
Garçon de 17 ans
1)EM~NDE PLACE

pour aider aux travaux
agricoles, où il aurnit
l'occusion d'apprendre le
français. Bons soins pré-
férés à forts gages.'
Demande'!' I'adrcsse sous
No :J6, au" bureau d'an-
nonces des « Freìhurger
Nachrtchten ", place du
Tilleul, 155, Fribourg.

Grande mise. de bétail
Le mardi 7 Iévrler, dès 1 heure, pour cause

de cessation de bail, le soussigné vendra,
devant la ferme du café d'Hauterive, 'aux
Chavannes-sous-Romont :
2 juments de confiance, de 6 et 10 ans, extra
pour le trait; 1 taureau de 2 ans 112, primé
en première classe; 17 "aches portantes et
fraîches vêlées, 5 génisses de 2 ans, 4 d'un an
et. 2 brebis avec leurs agneaux, Le bétail fait
partie du syndicat de Romont, race tachetée
rouge, en grande partie de montagne, avec la
marque de bonne laitière © et diplôme du
concours cantonal de vaches laitières à Fri-
bourg 1931-1932. 10431

Terme de payement.
. L'exposant Ayer Léon.

A louer
magasin .situé sur très
han passage de la ville
de Fribourg. Entrée selon
entente.
Of'res écrites sous chif-·

fres P 15968 F, à Publi- i
citas, Feìhourg;

; .', .. , . ~...., . ~ i ,

du
Lots
1
2
3
4
5
6
7
M
\-l
lO
11
12
13
14-
15
Hi
17
18
1.9 '
20
21
22

, 28
24

26.
27 "
,28
2\1
:10
;,\1
32;m
:14
:1:)
aß
:J7
;\S
a9
40
41
42
4a
44
45
46
47
48
49
50

2mc tirage
NOB gagnants

2i98
778
4462
162i8
15298
8378
2398
3898
25ß78
261ß2
20215
1615
891

229ß2
1715
17915
ß815
251ß2
10115
23262
28191 '
11015

, 1ß198 '
H9l5
28378
13778
11378
7378
8998
9378
25078

i ..10391
267ß2
8215
~1262

, 878
24198
4862
20162
10078 .
19562
5078
3498
14778
11598
19762
22598
29698
16491
16015

El!

Ma BRAMDE VENTE'est une garantie de fraîcheur
incolJi:pa~able des marchandises que j'offre!!!

Les lots peuvent être
retirés dès Ic 2 février
a. ,c, au magasin des
Fournitures Iudusteielles.
H. Canard fils, avenue
de I)érolles, 26.
nt authentiques et de qualité 77-3

EDiCerie . ~,~,!M~A~IS~,O~N~~J(~)S~.~B~A~S~E~RB~.A~,~F~R~::~III~~~U~RG~:~iii

VINR~U~!.!~.:LANC1,\'endreA VENDRE
On porte à domicile.
Se ,recommande: ,
M. Crìner, rue de l'Uni-
versité, 7, Fribourg.

J. AELLEN
Rue duT'r 15

Opérette en un acte de Théodore Botrel~t~~~~l~~~~~:,18 poses A .LOUER .Caisse • 14 hl'~I; 1~.~ 3::~~;;.,"h. et 20 h

si possible 'ayantdé)à L'èrràirCêxtr:i,';'èfìa'rgc" YS z; c .. C .'.' . .j. Premières :' Fr.l.50" "Sé2ondesFr. i.-
ü-avaìllé dans urie conf'i- têtes de bétail, bons bâ- pou.r le 25 juillet pro- r -(Toutes lei{'ptaces soii.t·nunlé-rotées 'les retenir
serie.. honnête, sérieuse et (Ì1llents., monte - charge; chain, un appartement , .. '
travailleuse mécanique à battre, dc 3 ou 4 chambres, fi l'avance. Tel. 1092. ) .

EST. DEMANDÉE . Pr " l1.~!lO:- comntant. av!,r: dépendances, man- Les enfants' ne sont admìsvqu'èn' matinée'
. .S'adresser à A., Fro8sard, sarrl:e, confort. 10390 'et payent demi-place.

dans ~onflsene de, Bulle. ; agenee Immobilière, Fri- Sadr, à L. Herlllng, ' . .
Inutile de sc presenter bourg. - 15.10 architecte, Richemont, 3.1 Le soir, à la sortie, autobus spécial p. Fribourg.

sans ces références.
S'adresser à Publieltas,

Bulle, sous P 1179 B.

Demain
Ramequins
"au Gruyère

à 20 ct.

f1M:sons ~-frais '~'VtJlaille
VCNDREDI1 SAMEDI et dii. JEUDI ap,.ils midi

Gronde vente, attention à mes PRIX !ff
ProlJtez" 1erfraîcheur .... Profitez.

la IIv,.e
DINDES de B,.e•• e" .60
LAPI" dépouillé 1.50
CANETO"Sde Bresse 1.80
POULETS du Jura 1 60
POULÈTSde Bruxelles 1.80
LIÈVRE S frais 1. t O
VIANDE de ch~v~euil 1.50
CIVET de lièvres 1.80

la IIv,.e
BONDELLES vidées 1.80
OAB/tLAUDd'[slande -.80
CABILLAUD danois 1.-
FILET de CABILLAUD 1.-
FILET danois
COLIN FRANÇAIS
SOLES PORTION
SAUMON FRAIS

rOULETS, POULARDES, véritables Bourg en Bresse
Truites vivllnteç, escargots préparés, cuïsses de grenouilles.

Recetle~ de cuisi ne ~ratiS pour la préparation' de nos FILETS.
Pour lès :,personnes éloignées,prière de se servir, le vendredi" à
notre banc; aux Cordeliers, le samedi, place de l'Hôtel de 'Villt.·.
Service. ;(J.j(Jomicile. Expédition, par poste et 'C. F. F. .--..:

Lard de

Ecole de coiHurepied-à-tel're l . dio
Ond~llati?I: ~1A~c E L;. 11.' ven re
coupe, mise en phs, per- A LOUER, plein centre,
I.nanentc, ch: .. Cours. du 'I porte palière. . 40H8

18
à 10 ouo kc de f .

Jour cl du SOIr. Robert, Prix: Fr. 60,-, ,,,. oin.
pruf., Maupas, 8bis. Télé- Poste restante P. A. T., S'adresser à Joye-Clere,
phone 33.383, Lausanne.' Frlhourg. à Prez-vers-Noréaz.

,

r

- --
FRIBOURG. 51. rille

de Lalll •• nne
Département expédition

Ire qualité
fumé en cuisine

cou

11 partir de 2 kg. Y2,
Fr.L80,·le- kg. Lard .de.
côtes, j re qualité, fumé
en cuìslne, à partir de
2 kg: Y:!, Fr. 3.,- Franco.
FLtlCKfGER, .. boucherie,
Arnl-Biglen. 1255

li- L- ._,_

;

Vous la trouvez sur tout paquet devéritablè ..
chicorée DV.
DV est une garantie de qualité et d'authenticité
destinée à vous préserver des contrefaçons et
de toute déception,
Veillez toujours à la marque DV!

Nouvelle salle
de l'auberge du Pont de la GlânelIalaga el PU~O
Dimanches, 5 ct 12 Iévrler, en matinée ct soirée

La Société de chant de Villars-sur-Glâne
jouera :

;LA~BAUT SURLl MONTAGNE
Comédie dramatique en 3 actes avec chœurs,

de Guy, Berger
ctun char à ressort à deux:

jument brune, de :lans, bancs ct deux colliers
belles .Iormcs. \UHU I de chevaux. .. ~04~8 ,

IL l\fATTER MATRAN I S'àd~esser. à Alexis Che-
, , . naux, a Chesopelloz.

NOSBICYCLISTES

•'. • • • La Pharmaeìe de hl Gare, ii Felhoueg,
(dépositaire exclusive pour la Suisse de H. J. Lee,
importateur et çxportateur de pruduits coloniaux,
à Londres) envoie 'à toute personne qui en fait la
!J(~mandc la reproduction photographique de nom-
breuses lettres de remerciements que d'innombru-
hies rhumatisants guéris lui ont envoyées.

Sur désir, il sera joint un essai GRATUIT.
.~..'~'!ÌiI:~\1Il "1!' '~o\-dr.csse;;: Ph\lrQ),a~iedC.lt1..' G.arg; p~.O!}, ~ .~~'r!bollrg'

AntiquitéS _
La merveilleuse vlante tropicale,

.({HERVEA l> .

est, reconnue comme le meilleur remède contre

On .demande ii acheter
mobilier de salon ancien
(XVII-XVIII me siècle).
Faire offres au notaire,

Paris, à Colombier (Neu-
châtel). 10423

DEUX l~ERSONNES
tranquilles demandent '

de 3 à. 4 chambres .
S'adresser sous chiffres

p, .40117 r, ii Puhlìcìtas,'
F'rlbourg.

On demande·
.au centre de la ville,
,-ullpar.tement de 4 eham-,
bres, confort moderne,
pour le 25 juillet.

c S'adresser SOllS chiffr'es
P 10438 F, ii' Publicilas,
,Fribo~rg.,) " .: (. ~ ". L. ';

RhumatismeLe Appartement
Confiserie de St-Nicolas,

rue des Epouses.
Tél. 4.56

On porte à .domlcile. 8-2

F ! f' :"!-~7 .' \l· J:: :."\ !1'

l ,,, JI. , "'.' "l"" m-Obi'l-er dans village de la Surirìe,

'·'B,O,t~e.' ·'J:1.J"a:"": Br'A" ·,B.,·, ;R·.·· S,.. ", ..Be8UH .IOGeUR:;;'. )':.. . u· ',:Ë~::~~;iEtF~:~v~\~:

,
. TeAt·e'~e;O'I·r··8': 'i -Òs. •. . L'ÔS~'t " ,;. 'd. :t,"~U~,lr}!lt.·.3!1~, fr..t~~~~?::o~u~::~i;:~:~55:;::~~~~~i~:

- .' r ~1:, " r I .,.. ~oue~ ;~out de. suilè, à.' l.'grand 'lil 2 pl., (literie ••••••••••.•• .bltcltas, Lausanne,
, or'SèlÉRIE. 'COMMERCE DE BOIS 'proxl.mlté .dc La~sa~.ne. soignée], 1 table dé nuit, ..---- .......---------:.....-----~

, :=-- -Bonne pension . - .t ~~~~:I.Cl~~~:\!n;e.IE~f1~~~:'~~,~:a~(OUe,\c~:~~;~~d~),il~ï'" ml·ses·' ··d·'I'-mm.··eu· .b· '1' 'e-''s',-.'.:':'21,-7 pour commerçants, étu- dus.tnc., r~rrallls atte; table, avec tapis, l divan, .
diants, employés. 128-1 S€IAGES -daille etvsapìn.: pour. menuiserie, en- nants d envn-on 1500 m. chaises, l'table de 'cui-

N . . f' Se recommande· toutes épaisseurs. lQOi.7" ) I;;ventuI\J~em., -,QIl':"ven- slne iet tabourets. Emb.OUS envoyons. rancIo Ls Clénienl. ,. " f Bois de construction. dra\! le halimen~, 7 ap- exp, franco. 2778 L
!l0rtements. Affaire très,Qn. peut aussi vlsiler

Planches crêtées et rabotées. mt~ressante. 510-1 L le dimanche, SUl· rendez-

,contre remboursement 1. mUhl-ll-er ~~fgt~o~::~e R!!:~~~ ~~~;'eSSler, av. France, 5,

4"0-47Fr·. l2.·SO . LAUSANNE;Soul. tràvllUNort ferr., 1/2 soufflet, s. cout.. derr., N°S . Tél. 3Uß1-

Soul. travail, fort ferrage, l/~ soufflet, empeigne t Fr. 1-5.80 ' 'Fr~475.-
Soul. nìIlitaires, fort Ierr., très forts, empeigne t Fr.IS.BO
Soul. militaires, f'aç., ord., empeigne, très avant... Fr.tB.BO
B~~thie~ «\e.;dìmanèfiev.culr box,2 seme~les~» • Fr .11.80
Bottlnes dè.liimanche, euh', box, doublées peau, » t Fr.13.90
Bottines sport, cuir chromé, s. bouts, Fr. 21.50.\ »Fr.IG.BO

'. 'f .,. '. ~ .' , '. • " t

Botlnes sport, cuir chromé, av. bouts, Fr. 21.1)0 » t'· Fr. 19.80 '

par de nombreux rhumatis mts'quì en ont fait la cure:

.l' .1

" e-

'c mmU8tibieSUl OiSCiCUnUrçS. I. ,IARlY' 1vendreDirection : E. W. Schütz et P. Grimm
,,-, .,' .

Toujours bien assortis en poulets de Bresse et du pays,lièvres,
chevreuils, euïsses de grenouìlles, escargots.

Voyez notre banc 'nu marché le mercredi et le samedi.

VENDREDI, place des Cordelie,rs :
Gros arrivages de bondelles, brochets, palées, perches, saumons,
cabillauds, colins, soles et merlnns.·

, Demandez notre nouvelle recette gratuite pour la préparation
du cnbillaud.

rapide

un char de marché neuf,
un brœck à :.\ bancs,
d'occasion. . ,'i\ 10422
Otto Berger, maréchal,

rue de Mòrat, Fribourg.

'l, .. . .
IA,VENDRE
'l'auto < Ansaldo '. 8 HP, ,
'l.n6teur état .neuf, pont
,ct ,ca.Hoss~rie,:. ' 40-.).2Q •

S'adr. : Jules Dafflon
La Plerraz, Chuvannes)'
·les-Forts.

" ,

Z__ Œ22E SlL_.,t

complet
(neuî, mi-buis dm',

'. garantì)
1 grand lit 2 pl., belle

literie soignée, l table de
nuit, l luvabo et glace,
1 armoire il 2 portes,!
·table avec tapis, l divan,
chaises, table de cuìsiuc..
'la bourets.

Avec armoire à glucc.
'ci' lits jlllneaux Fr. 585.- i'I 'Emb. exp. franco. I
R, Fess1Cl·, IlV. Frunce, 5,
,1 ..nusanue. Tél. 31181. . l

IMobilier en noye.r à choix
, ' Bas prix. 282ï
(On peut visiter le di-17................................ mnnehe sur rcurlez-vous.)

tlprnière représentation
.~AR.\MOUNT

lIT ----
Dès demain : 'la plus étincelante

comédie de la saison

...................... ,...
NOUVEAUT~

J. L. Duîfner, 1\1. S. C.
',~, .

Pour .conscleret-guérlr
.les scrupuleux, .

« Petit code pratique de ia thérapeutique des
scrupules. Pour les malades et leurs directeurs, »

"(Revue des Communautés religieuses. dirigée
par les RR. PP. J. Creusen el E. Jombart, S. J.,
janv. 1933, p. 40.)

Prix : FI'. 1.-

AUX LIBRAIRIES SAINT-PAUL

130, Place St-Nicolas et Avenue de Pérelles, 38

l~RIBOURG•••••••••••••••••••••••••
Outillages
Mastic à gi~effer
Pompes à arbre ~

Grillages
Très avantageux.

chez .W. Gasser, Frib~nrg...- ~
Mite, d••• "OS meuble. 'l'l'l ... '
,O.struclion,padicàle ",-.,
.par gazage, sans démonter 'le.
rembourrage;'

.Appareil spécial chez 2-9 '
F~. Bopp;'. ameublements, rue du rir, 8,

Fribourg. Tél. 7.63_

.~.

I Jeune .hommc dé 22 ans:.'
~llilaissant tous les tra-.

\':lUX et machines asri~
celes, demande place de-magasin
Charrëtier.17-6. ID., à louer, dans

rue principale, grande vi-
trine. Cave devmêmes di-
mensions.Jibre à volonté.
S'adresser à A. Frossard,
agence. immobilière, Fri-
bourg. 15-11

1cr .1ll:US ou à· convenir.
Bons ccrtlficats e.t recom-
IIIU udations. ,
Ecrire sous Q 2802 4

lÌ Publlcitus, Lausanne.
, ',i ~""C'Agriculteur '''tra vailleur

ct de bonnc conduite (le-

l~d"à'iô:iDli Ir. :On vCI\(.h:a':de la helle
viande de vache grasse..
vendredì, 3 fé"rl~~,,;à par
tir de l fr. 80tc'kg.,'éhez'
M. Fernand Etlenne, aalt
Daillettes. 10451

sur hypothèque en .t,c!:
rang, propr.ìété de r!t!f>':.
port.
S'adresser à Publlcilas;

Bulle, sous }) 1154 B., ',' ',' l'; . -, ' ,,,:-<,,'7:,_,, --- ._.••••••••••••
A vendre, pour raison de
santé et d'âge .

pçtlf holeI'

L'Office des faillites de la Gruyère, ~I'océ-
dera, le 13 février, dès 14 heures,. dans une
salle particulière de l'hôtel de vllle •. il ~ruyères,
ù la vente, à tout prix, des ìnuneubles .<lppaJ"-'
tenant ~ Ans,crmot Ferdinand •. Eugène, Louis
et {Victor, d'Auguste, audit lieu :

1er lot :
Art. 464, 465, Bourg d'En Hauf, No'g~;,habi~,

ta tian avec atelier, place de 207 11\: Maèhil1es:
1 ~'cie à ruban, marque Olma, l' raboteuse-
dégauchisseuse, 1 toupie, 1 mortaiseuse 'el scie"
circulaire, - Jardin de 11 perches lO pieds.
Taxe cadastrale : 22.389 fr. .

2me lot :
Art. 605, Bourg d'En Haut, N° 14, maison

d'hubitation. "Taxe cadastrale':' 12.046 fr.
3nte lot : '.

, Art. 607, 608, Bourg d'En Haut St:Öe.n~~in,·
habitat'iQn"N° 13, ayes jardin (3 apparteruents].
Taxe cadastrale : '35'.399 fr. . 35-Ù
, Les cond;itiqus" déposent àl'offièe.~' ." ;

Office des f8i11it~s. de l~. G,,~,~e..
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des affai'res
intéressantes

De notre
de

, , ".' 'r - • '. • " ~'" , ":.", " j • ..;, 'J.'

Taies d'oreillersDRAPS de litDRAPS de lit TOILE ' é~rueDRAPS. de lit Garniture bazinDraps de bain
tissus épopgeblunc
baguettes' couleurs

, l't franges
IOOXI07 cm.

2:75

il rayures, comprenant :
1 fourre ta5Xl70 cm.
l traversin 60XI00 cm.
t tale 60X60
Il' tout

,f
hl'Ile broderie et ourlet
à jour
J50X248 em,

"retonne blanche
II\'CC broderie d'angle
60X60 cm.

TERMINÉS, toile écrue
~oJlble chaîne
16&X240 cm.

blunes, double- chaIne
150X2-W cm.

double chaine, solide, pour draps de lit

largeul': 150 cm. 162 cm. 180 cm. 200cm.

~.752.45" :~·80 -.90 1.15 1.35
: L Shititing ,B~ßfot~é:
blanc, de bon usage , blanc extra, grains réeu-

• pour Iìneerìe / f, )i~rs, ~\' Dr ~Jngerle - .- ,- ","
-'I:rfe./r ~'~p1:, ...:-:;;I,~ ,\' ,:~.~rgeur,\ ,80 ·èm. ~ ,,r; r , '
i I.> mètre 'le fui\trt': ;

· . "'.55' l "'.9lJ 'f !r j

for-te toile' <lou1Jle,chaîne, 'garnis ourle~s à jours
, .f , .f ~-;"1' t, •

termInés à carreaux
~uges 44X88 <cm. - ~
l:i Y, DOUZAINE

mi-fil damassé et
;, 'baguette~:"roiJds ~' •

largeur ,44 cm: ;
le mètre

même composUion que
ci-dessus "
belle qualité ~ FLEURS
la garniture

8.75
"saX 250 ,g,n-. 'f6S'x 25Q èm..

1.903.95, .~ ilS..'t
"

Lin~e~~e,cuisine DàßJas - Essuie -mainsJahrs d'ereìllers ,TOILE, blanc'lIe pour dra~s de lit
double chaîne,blll.ne à lIeurs, .. pou,r

'cnfQùrr!fgès' • . ,
largeur 13.0 em,

J ~~'''i45,''>-,

~D belle 'folle' blanche
garnies BRODERIE
soxeo cm.

MI-FIL 1 carreaux
qualité Sulsse ' extra
le mèl,re

""60

avee baguettes ròugel
ìargeur 42 cm. •
le mètrelargeur :'150 cm. 165 cm. f80 cm. 200 cm.,------------~-----_~------

1.40 ~.251.- 1.25 1.55 1.85le mètre

•
, No.

chemises ~e nuit
pour· messieurs

'Nos-linges
éponge IBaz•.n pour entourrages, bèUe qualité

" ' d'usage, grand choix de rayures

largeur 120 cm. 135 cm.... 150 cm..

le mètre -.85 -~951.25_
Tabliers-blouses pour. dames
"en Jolie de 'Vichy unie, sans manches, garnis
biais' ràntalsie, forme enveloppante 1 95
et ferme ture de côté •,
Si z= A....

Tabliers de cuisine avec poches

1.°0'mi-fil écru
avec bordures

, .......~~( r, ,. 'I _" .~' , " "tout 'Jacquard, avee
belles bordures couleur
4$XVO' em, - de bonne fabrication

Suisse, bien garnies Ilse-
rets ou cache-points
ean!! eol

....
TabUers"blouses "pour dames
tin soie artificielle 'Vìchy, ' 2 95
sans manches et Iermeture de côté ... ,

~_(I __.~", .. __ v .' ,.,,_ '~'*.."'""....,._ .,..- ., ~ '.~. -I .• ~:. J$ .~ -k. :,•
Combinaisons damesTabliers-blouses P9~rdames

~, ., ,

{ormes

3~95

.,.95

1.25
1.95

2.95
avee eol 'en :Vlcby Sm:E ART~!CIELLE,

enveloppantes, mancbes longues
et Jerma~l_ 4e eôtë , ,

""'3.95
.- .'~

4.95

55X10li cm.

forme Gelsba" 2~60 2.65 2.86Chemises de nuil pour dames,

fÒ~mc kimono, Shirling' blanc, 195
ornëes b~~r~e ' , • -, <

60XUO .em. Mœ sa
Chemises de Jour pour dames SerVice à théChemislS' 'de nuil pour dames,'

PUR FIL
fne~drement eeuleur
I nappe et 4 sel"Victt~~

forme empire, en ShlrUng 'blanc
m,otifs brodés et festonsLAVETTES en belle toile blanche, manches 3 9 O

longues, col brodé et garnies festons •
;

ChemiS.es de nuit manches long~es,

Chemises de ,nuit po~r dames,tissu éponge
jacquard, ourlets ct
suspend '
les ... t,PU~CES

.·.15
Chemises de 'Jour' pour dames . 3.-forme kimono" blanches et garnies

r.f!se, ou ciel =

1.50forme empire, riche broderie. lit '
jours échelés enco'u',e ,e~l'rée, ;Quvc.-tcs

devant; garfiies broderie
~ --..or

3.95 Ilon~hoirsChemises de Jour: ",~9-u.r"d:a~e'~,·
.fi.~~ tC?i1eblanehe, garnies motifs _ -95
Incrustés et dentelles •

Chem,ises- de: Jour,' 42X42 cm.
très belle tolle blanche
la dousaìne

Bavettes'
garnies brodèriell' à jour

les 3' pièces

Le vérttable fil

Dorcas
la bobbÌe

boutonnant sur l'épaule, eneolùre I 25
carrée, 'entre-deux et' festons • -.95 2.45,, , ,

-.15 Sous-pantalons pour dames

-.85
CheQ1isesde jour

, " Mon~boiI'sBoulons de nacre tissu éponge jacquard
les 2' pièces ' -.95façon montante, jolis m~tlf8

hrodés et festons
Jersey 'colon, rose ou' blanc '

batiste blanc, avee JOUri
et Inìtlales
la y, douzaine

belle ,qualité
la'·ear.té--d~ 6, douzaines

~,' ,,' f

Porte-jarretelles
,-.65

-.75 Corset américain
6.65

Bandes hygiéniques,
en tissu éponge - 95

, l~s 3' pièces" " - ..

1.50 r

beau tissu bfl!}dé, soie artificielle,
avec soutìea-gorge

eu croi~é rose, solide
,RyeC 4 jarretelles,
, " ", '''', :

-, ,

.Jarretélles
" if-" .. w.. ',<' t'f" • ~ •
'.ol'~ ;'lu1If; ruchée
LES "'3 PAIRES

:.
Fil, tigreSoutlen-gorge U.. paquet d~ lO ,pièces

Bandes hygiéniques Fémlna 95 '
pout le voyage, il détruire - •

. ' :

Bandes hygiéniques-.95 bobine de' 500 yard!!
.Ies 4 bobines· -.95en ~l'leot~

i .'
fo~te tdilè "blanche, dentelles' -.65 -.95,":Dentelles

Combinaisons pour· dames
Jersey sole al'tif. INDÉMAILLA-

",' ~i:':1ßLJ~S,.,,~~c, ,g~r.n,lt~,re "LARGES 2 90
DENTELLES OCRES' •~, . ~'

éO'n1binaISOÒs' Doûr -'dimes .: ~'
'" ,,,,jel'~Y .. soie ,:arUficiellc, "INDÉMAILLA:- 'if,' l" 91 : ~'

BLES, grand choix de coloris • d
, , ~

le pantalon "assorti ...4~q5
,·f, tI' ;

,Plats," ,': ~ ,(:nf~reé8,e,t",eJl~I:e.J.à~~b,,~ ".~publ;e$
"~, ,tous{èo oris, long. 00 ~n)5 'co.:, 60 et 65 em.

RONDS OU OVALES
porcelaln~ blanche,
bord or, 31 cm.

2.2595i'- ..• ,1:1,0
t ,

le pantalon assortl ',r ,

. "
, .' ~ "~, ",' , ' ' l". " A l" ~~" .~... ' . "~'" '". ';; .:...., t'.. .. - 2.75, /

",Diaer
, "

D.Ja:er Plal,ou,ales ,P.laiSOuqles Garnitures
" ' de lavabosporcelnlne blanche, porceluine blanche!; ~'" "

BORD "OR, '!ls" efu. ~ !ibtird' or, "as" cÌn." ' faienée déèorée

S,er,vice ~à thé g "j\ \
potcalalne, , " ,

poreelalne décorée décors modernes, ' ,
.: ':~omphna-nt 2:t"p~cls~' ï,~' '~ ",olbprena'nt, 45 pl~es"":;;':,

PORcEL.ÙNE; BORD OR
, ~ "

comprenant 23 pièces
oi'9~é~,u, la Ir.eoter '~

f"le\tAJk, éehevaux 1 50 .g~'

r . '~ìi:~5"
• _ '"', .- 1;-,

Cruclles,,8 IlisF A'IENCE' DÉCORÉE
" ~ -:."',.'» ~cemprenaût 1~ pleen '

~' I.' .

,26.59
I;: .• 4~5028.50

,-
eanutehoue
_recommandées'1.95 1.95i;.,SERVWES

"',~":,'::,à déjeuner
pot~eiilne aéeor'ée
Îlò",,..df~;:, JOfllle,·
comprenant" 'r ," '

lïJ;.90'
.. .. h i ! _~;:,.-.~:.......' :-'{, '

,$ ,'!bAli·Ei'! ,
li. '~

avee sous-tasses
porcelaine blal)ch~' '.

, '::~«\,~> ~Iqll~, nn~e',',9, ..'la, r~1\lr~S~~4"

Tas$es -Tasses
, •• ....,_ •• -- •• -<--' Soupières

grànde' forme" ovalef por-
celaine, festons or
"l, > ',,' n

,pour 6 'personn~
, > qc~" '!,{;%~i:'~ !fq-

" "4.95
GRANDS MAGASINS

iq ,'..'

Tasses
, et souß--tasse,S- avee' sou8.til~;s;, poree-

iâln:e ,:dét~r'êe,~' ',
, eonl 'Mes :~u·' forme large poreelalne décorée

" .. ,» ~ ,," ''''''''<., 'lés 3' pi~eei-'

'. "·:"r:-·'~~r4:''''" ~: : ~ '-~,95,-
~ l. . ..

avec sous-tas es, puree-
, laìne blanche, ;BORD OB,-

. un;e,s S'Ut. à raYur~s \.
.. ,e,t) t, g"ì
" ~.A5- . ''': ,.

~\ I,. - "

....c. . ,
... ,' '{

Co

SaladÎèrs'
~ò~~elaine décorée
22 cm.

':PLATS, ' ..,
à hor~",fI',~~;yt'M,
avec li compartiments
'unique ,,',;' ,... :r, ~,

JrJm'Q_~r~s~:
en verre moulé

t<"~'~.9ö 1."16, , i

, ,~~- f "'.;' •• , .... '" • ~' .. • .. ,(,.': ,

'il.,8& ' le mètre__. 'H' Corbeille ,Alinge ,
.t~l'::''''',..''~~'',~ .. " ' ' '.

oVile!, ~-~I~l.

" '1~96 ; i .aJ.1 i, i, i il )Ii; i. iii i i ,
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